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MASSACRES DU 17 OCTOBRE 1961 :  

LE CHEF D’ÉTAT-MAJOR DE L’ANP OBSERVE  
UNE MINUTE DE SILENCE 
Le général d’armée Saïd 
Chanegriha, chef d’état‐
major de l’Armée natio‐
nale populaire (ANP), a 
observé, hier, une minu‐
te de silence, au siège de 
l’état‐major, en homma‐
ge aux martyrs du mas‐
sacre du 17 octobre 
1961. « A l’occasion du 
62e anniversaire de la 
Journée nationale de 
l’immigration et confor‐
mément à la décision du 
président de la Répu‐
blique, chef suprême des 
Forces armées, ministre 
de la Défense nationale, 
d’instituer une minute 
de silence, observée 
chaque année en hom‐
mage aux martyrs des 
manifestations du 17 
octobre 1961, le général 
d’armée Saïd Chanegri‐

ha, chef d’état‐major de 
l’Armée nationale popu‐
laire (ANP), en compa‐
gnie des cadres du 
ministère de la Défense 
nationale (MDN), ont 
observé, au siège de 
l’état‐major de l’ANP, 

une minute de silence en 
hommage aux martyrs, 
victimes de la répression 
barbare des manifesta‐
tions pacifiques organi‐
sées par les Algériens en 
France », indique un 
communiqué du MDN.

AHMED ATTAF  

« IL FAUT SOUTENIR 
URGEMMENT  
LES OPPRIMÉS DE GHAZA » 
Le ministre des 
Affaires étrangères et 
de la Communauté 
nationale, Ahmed 
Attaf, a affirmé hier, 
lors de l’ouverture de 
la 20e session de la 
réunion ministérielle 
des pays africains‐
pays nordiques, que 
la situation en Pales‐
tine nécessite « un 
don urgent ». 
Face à ses homo‐
logues africains et 
des pays nordiques, 
le chef de la diploma‐
tie algérienne a 
déploré l’oppression 

subie par les Palesti‐
niens appelant à sou‐
tenir urgemment              
« les opprimés dans 
la bande de Ghaza ». 
Pour Ahmed Attaf, il 
ne faut pas nier ce      
« fait irréfutable » car 
la Palestine subit        
« une guerre » et son 
peuple est « oppri‐
mé».  
Par ailleurs, le 
ministre des Affaires 
étrangères a réitéré 
le soutien de l’Algérie 
au peuple sahraoui et 
à son droit à l’autodé‐
termination.
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LE CHÂTEAU DE VERSAILLES DE 

NOUVEAU ÉVACUÉ APRÈS UNE ALERTE  
À LA BOMBE 

Le monument historique avait déjà fermé ses portes samedi 14 
octobre après une première alerte à la bombe, au lendemain de l’at‐

taque au couteau à Arras. Le château de Versailles était de nouveau en 
cours d’évacuation mardi 17 octobre en début d’après‐midi, après une 
alerte à la bombe, et va rester fermé toute la journée, a appris l’AFP de 
source proche du dossier et auprès de l’établissement public français. 
«Pour des raisons de sécurité, le château de Versailles évacue les visi‐
teurs et ferme ses portes ce jour», a annoncé l’établissement sur son 

compte X (anciennement Twitter). Le château avait été évacué samedi 
après‐midi après une alerte à la bombe passée par un message anony‐

me sur le site moncommissariat.fr, alors que la France vit dans la 
crainte d’attentats. 

 
ACCORD ENTRE L’ADMINISTRATION AMÉRICAINE  

ET DES FAMILLES DE MIGRANTS SÉPARÉES 
L’administration du président américain Joe Biden a conclu lundi un 

accord à l’amiable avec des familles de migrants séparées à la frontière 
avec le Mexique en vertu d’une politique de son prédécesseur Donald 

Trump, a annoncé le ministère de la Justice. Près de 4.000 mineurs 
avaient été séparés de leurs parents sous la présidence Trump en 

application de sa politique dite de « tolérance zéro » consistant à enga‐
ger des poursuites pénales contre toute personne entrée illégalement 
par la frontière. En conséquence, les parents pouvaient être immédia‐

tement placés en détention sans leurs enfants. « La pratique de séparer 
des familles à la frontière sud‐ouest était honteuse », a déclaré le 

ministre de la Justice Merrick Garland, cité dans un communiqué. L’ac‐
cord, qui met fin à une action collective entamée en 2018 devant un 
tribunal fédéral de Californie (ouest), doit encore être soumis à l’ap‐

probation d’un juge. Il prévoit des aides aux familles concernées pour 
les procédures d’immigration, le logement et les soins. Cet accord 
vise également à réduire la possibilité de nouvelles séparations à 

l’avenir et interdit notamment au gouvernement toute action 
en ce sens au cours des huit prochaines années.

HOMMAGE À LA MÉMOIRE 
DE CHEIKH MOHAMED TAHAR AÏT ALDJET 

À ALGER 
Un hommage a été rendu, lundi à Alger, à la mémoire du 
regretté Cheikh Mohamed Tahar Aït Aldjet, en reconnais‐

sance de son rôle au service du référent national, du savoir, 
de la patrie et de l’Islam. Lors d’une conférence organisée à 

la Bibliothèque nationale d’El‐Hamma, des intervenants 
parmi les amis, élèves et disciples de Cheikh Mohamed 

Tahar Aït Aldjet ont évoqué le parcours de prédication et 
de réforme de l’érudit, qui a voué sa vie à la patrie et au 

savoir à travers l’enseignement. Dans une allocution pro‐
noncée à cette occasion, la ministre de la Culture et des 

Arts, Soraya Mouloudji, a indiqué que le nom de Mohamed 
Tahar Aït Aldjet était “associé à la bonne parole, à la Révo‐

lution de libération et à la conciliation”, le considérant 
comme “un symbole national et un modèle à suivre pour 
les générations successives”. La ministre a souligné, en 

outre, que le défunt “a contribué à asseoir des bases solides 
pour l’apprentissage du Saint Coran”, précisant que son 
secteur “compte éditer ses œuvres”. Elle est également 

revenue sur son parcours révolutionnaire au service de la 
patrie. La ministre a rappelé, par ailleurs, l’hommage 

rendu, en septembre dernier, au regretté Cheikh Sidi Moha‐
med Belkebir, à l’occasion de la Journée de l’imam, insti‐

tuée par le président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, en reconnaissance de son apport.

LA COLOMBIE 
ORDONNE À 
L’AMBASSADEUR 
D’ISRAËL                       
DE “QUITTER”               
LE PAYS 
Le ministre colombien des 
Affaires étrangères, Alva‐
ro Leyva, a demandé ce 
lundi à l’ambassadeur de 
« s’excuser et partir », 
après les réactions de la 
diplomatie israélienne 
aux commentaires du pré‐
sident Gustavo Petro sur 
le conflit entre Israël et le 
Hamas. Alvaro Leyva a 
qualifié de « grossièreté 
insensée » sur son compte 
X (ex‐Twitter) les propos 
de l’ambassadeur Gali 
Dagan envers le président 
Petro, qui avait comparé 
les représailles d’Israël 
contre Gaza après les 
attaques violentes du 
Hamas à la persécution 
des juifs par les nazis, a 
rapporté RFI. 
 
LA DÉPUTÉE 
FRANÇAISE LFI 
DANIÈLE OBONO 
LE COURAGE  
DE QUALIFIER  
LE HAMAS DE                            
« MOUVEMENT  
DE RÉSISTANCE » 
La députée LFI Danièle 
Obono a ravivé la polé‐
mique  en France en qua‐
lifiant le Hamas de «mou‐
vement de résistance» ce 
mardi. Après avoir quali‐
fié le Hamas de «forces 
palestiniennes» dans un 
communiqué, les Insou‐
mis semblent avoir fran‐
chi un nouveau cap ce 
mardi matin. En acceptant 
de définir le groupe terro‐
riste comme un «mouve‐
ment de résistance» à 
l’antenne de Sud Radio, la 
députée LFI Danièle 
Obono a fait l’unanimité 
contre elle. 
Avant d’opter pour cette 
qualification, l’élue, 
proche du Parti des Indi‐
gènes de la République, a 
d’abord tenté les mêmes 
éléments de langage tor‐
tueux que ceux de ses col‐
lègues insoumis, comme 
Manuel Bompard et 
Mathilde Panot avant elle : 
«C’est un groupe politique 
islamiste qui a une 
branche armée et qui 
s’inscrit dans les forma‐
tions politiques palesti‐
niennes et qui a pour 
objectif la libération de la 
Palestine, qui résiste à 
une occupation».

CUBA EXHORTE 
LE CONSEIL DE 
SÉCURITÉ À 
METTRE FIN À 
L’IMPUNITÉ 
D’ISRAËL 
Le gouvernement cu‐
bain a exprimé sa                 
« grave préoccupation » 
face à la nouvelle escala‐
de de la violence entre 
Israël et la Palestine, 
soulignant que le conflit 
est « la conséquence de 
75 ans de violation per‐
manente des droits ina‐
liénables du peuple 
palestinien et de la po‐
litique agressive et ex‐
pansionniste d’Israël ». 
« Cuba exige une solu‐
tion globale, juste et 
durable au conflit israé‐

lo‐palestinien, sur la 
base de la création de 
deux États, qui permet‐
trait au peuple palesti‐
nien d’exercer son droit 
à l’autodétermination 
et d’avoir un État indé‐
pendant et souverain 
dans les frontières 
d’avant 1967, avec 
Jérusalem‐Est comme 
capitale », a déclaré le 
ministère des Affaires 
étrangères. Le gouver‐
nement dirigé par le 
président Miguel Díaz‐
Canel a exhorté le 
Conseil de sécurité des 
Nations unies à « rem‐
plir son mandat et à 
mettre fin à l’impunité 
d’Israël, la puissance 
occupante avec laquelle 
les États‐Unis sont his‐
toriquement com‐
plices».



SITUÉ AU NORD DE LA TANZANIE  
Serengeti, meilleur parc 
animalier d'Afrique 2023               

 
SANTÉ 

Une étude japonaise              
révèle des retards de 

développement chez les 
bébés à cause des écrans                

LUTTE CONTRE LA MIGRATION 
CLANDESTINE 

L’ALGÉRIE VA BIENTÔT METTRE 
EN PLACE UNE INSTANCE 

NATIONALE  
Une instance nationale dédiée à la question de 
la migration clandestine sera "bientôt" mise 
en place en Algérie pour une meilleure prise 
en charge de ce phénomène, a annoncé hier le 
directeur général des Affaires consulaires et 
de la Communauté nationale à l'étranger au 
ministère des Affaires étrangères, Rachid 
Meddah. S'exprimant dans une allocution à 
l'occasion de l'ouverture d'un atelier de for‐
mation sur "la gestion des migrations" organi‐
sé par le Bureau de l'Organisation internatio‐
nale des migrations (OIM) en Algérie, M. Med‐
dah, cité dans une dépêche de l’APS, a expliqué 
que cette instance, qui "regroupera tous les 
acteurs concernés par la question de la migra‐
tion clandestine à l'échelle nationale, aura 
pour mission l'élaboration d'une stratégie 
nationale pour mieux lutter contre ce fléau, et 
ce, tout en respectant les conventions interna‐
tionales ratifiées par l'Algérie". Selon le res‐
ponsable du ministère des Affaires étrangères 
et de la Communauté nationale à l'étranger, 
l'idée de créer cette instance est dictée par "la 
conviction des autorités algériennes de l'inef‐
ficience de l'approche sécuritaire suivie jus‐
qu'ici dans d'autres pays". Il est bon  de souli‐
gner que l’approche algérienne de lutte contre 
la migration clandestine était une "approche 
humaine". Le directeur général des Affaires 
consulaires et de la Communauté nationale à 
l'étranger a mis en avant le fait que l'Algérie 
mobilisait d'"importants moyens en amont et 
en aval pour contrer ce phénomène". Faisant 
observer que l’Algérie est passée ces dernières 
années d'un pays de transit à un pays d'accueil 
pour des milliers de migrants en provenance 
notamment des pays du Sahel, le conférencier 
a précisé qu'elle prenait en charge ces 
migrants dans des centres d'accueil, assurait 
leur rapatriement dans leurs pays d'origine en 
coordination avec ces derniers et aidait désor‐
mais des pays africains à travers l'Agence algé‐
rienne de coopération internationale pour la 
solidarité et le développement. "L'Algérie 
mobilise aussi des moyens énormes pour lut‐
ter contre les réseaux du trafic d'êtres 
humains et collabore avec des organisations 
internationales de lutte contre la migration 
clandestine", a‐t‐il ajouté, notant que, d'autre 
part, "l'Algérie mène une politique proactive à 
l'échelle internationale, en plaidant notam‐
ment pour la prise en charge des véritables 
causes de ce fléau, à l'instar de la pauvreté 
extrême, l'instabilité politique et des conflits, 
ainsi que l'impératif de privilégier la coordina‐
tion avec les pays d'origine et le renforcement 
des politiques de développement dans ces 
pays". Pour sa part, le coordinateur résident 
de l'ONU en Algérie, Alejandro Alvarez, a 
exprimé la grande satisfaction des Nations 
unies "des efforts de l'Algérie et de son rôle 
leader concernant la lutte contre le phénomè‐
ne de la migration clandestine". M. Alvarez a 
déclaré que "l'Algérie est un pays stable, pros‐
père et solidaire par excellence. Elle est deve‐
nue un pays d'accueil pour des milliers de 
migrants grâce justement à son approche 
humaine désormais consolidée par l'Agence 
algérienne de coopération internationale pour 
la solidarité et le développement". "Cette 
approche ne se limite pas uniquement à la 
prise en charge des migrants, mais elle interdit 
aussi les discours de haine et de stigmatisation 
à leur encontre, chose qui est très rare dans 
d'autres pays", a‐t‐il ajouté.  
De son côté, le chef du Bureau de l'OIM en 
Algérie, Paolo Caputo, a indiqué dans son 
intervention que "cette formation succède à 
plusieurs années de collaboration étroite et 
fructueuse entre le gouvernement algérien et 
l'OIM. Elle représente une occasion unique de 
consolider et de renforcer davantage ce parte‐
nariat". A souligner que l'atelier de formation 
sur la gestion des migrations, devant s'étaler 
sur trois jours, est destiné aux cadres des dif‐
férents ministères et de plusieurs organismes 
nationaux, à l'instar du Croissant‐Rouge algé‐
rien (C‐RA) et du Conseil national des droits 
de l'homme (CNDH). 

Y. B. 
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DANS SON MESSAGE À L’OCCASION DE LA JOURNÉE NATIONALE DE L’ÉMIGRATION 

Tebboune salue le «haut 
sens du patriotisme des 

Algériens établis à l'étranger» 

D
ans son message à l’oc‐
casion de la Journée 
nationale de l'émigra‐

tion, commémorant les mas‐
sacres du 17 octobre 1961, 
le président de la Répu‐
blique, M. Abdelmadjid Teb‐
boune, a salué le haut sens 
du patriotisme dont font 
montre les enfants de l'Algé‐
rie établis à l'étranger à 
chaque échéance nationale 
et en toutes circonstances.            
« Il me plaît de vous adres‐
ser, à vous membres de la 
communauté partout dans le 
monde, mes salutations et de 
me recueillir à la mémoire 
des vaillants chouhada, tom‐
bés en martyrs en cette jour‐
née douloureuse", a écrit le 
chef de l’Etat C'est ce même 
esprit, poursuit‐il, qui "les 
anime pour faire face aux 
mensonges et aux cam‐
pagnes enragées menées par 
des officines hostiles à l'Al‐
gérie, au moment où notre 
pays franchit des pas inédits 
dans l'édification de l'Algérie 
nouvelle".                                          
Tebboune a ajouté : « C'est 
pour cette même Algérie que 
nous nous étions engagés, 
devant notre vaillant peuple, 
à en jeter les bases institu‐
tionnelles et à amorcer son 
décollage économique, avec 
pour leitmotiv la préserva‐
tion de la dignité du citoyen 
et la primauté des intérêts 
suprêmes du pays ». La com‐

mémoration de la Journée 
nationale de l’émigration 
nous offre, souligne le prési‐
dent de la République, «l'op‐
portunité de dire toute notre 
fierté des gloires et des épo‐
pées de notre histoire natio‐
nale, mais aussi de renouve‐
ler notre fidélité au serment 
fait aux chouhada qui se sont 
sacrifiés pour que vive l'Al‐
gérie libre et digne (…)».                
Le président de la Répu‐

blique a saisi cette occasion 
pour "réaffirmer le souci 
permanent de l'Etat de 
prendre en charge les 
affaires de notre communau‐
té partout dans le monde, 
notamment à travers la 
mobilisation de nos repré‐
sentations diplomatiques et 
consulaires pour promou‐
voir les meilleurs méca‐
nismes de prise en charge 
des besoins des membres de 

notre communauté, consoli‐
der les acquis réalisés en 
leur faveur ces dernières 
années, veiller à se rappro‐
cher d'eux et à écouter leurs 
préoccupations et coordon‐
ner avec les autorités habili‐
tées au sein des institutions 
de l'Etat pour suivre ces pré‐
occupations et les traiter, de 
manière sérieuse et dans 
des délais raisonnables". 

I. M.

Le chef de l’Etat a saisi cette occasion pour « réaffirmer le souci permanent de l'Etat de 
prendre en charge les affaires de notre communauté partout dans le monde, notamment à 
travers la mobilisation de nos représentations diplomatiques et consulaires pour promouvoir 
les meilleurs mécanismes de prise en charge des besoins des membres de notre communauté, 
consolider les acquis réalisés en leur faveur ces dernières années (…).  

LE PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE REÇOIT UN APPEL TÉLÉPHONIQUE 
DE LA PREMIÈRE MINISTRE ITALIENNE 

Le Forum de haut niveau 
Rome-Med au menu 

Le président de la République,                            
M. Abdelmadjid Tebboune, a reçu, hier, 
un appel téléphonique de la présidente 
du Conseil des ministres de la Répu‐
blique d'Italie, Mme Giorgia Meloni, 
qui l'a informé de la tenue, dans un 
délai n'excédant pas deux à trois mois, 
du Forum de haut niveau pour le dia‐
logue en Méditerranée  (Rome‐Med), 
indique un communiqué de la Prési‐
dence de la République. 
Pour rappel, l'Algérie avait pris part, 
l’année passée, à la huitième édition du 
Forum de haut niveau pour le dialogue 
en Méditerranée (ROME‐MED), à 
Rome, en Italie, avec une importante 
délégation ministérielle. Lancé depuis 
2015 par le gouvernement italien en 
partenariat avec l'Institut italien 
d'études politiques internationales 
(ISPI), ce Forum réunit annuellement 
des responsables de haut rang, dont 
notamment des chefs d'Etat, des 
ministres et des représentants d'orga‐

nisations régionales et d'institutions 
de recherche et de réflexion provenant 
des deux rives de la Méditerranée dans 
le but de promouvoir le dialogue et la 
coopération face aux multiples défis 
qui agitent l'espace euro‐méditerra‐
néen. 
La dernière session était intervenue 
sur fond de tensions et crises crois‐
santes à l'échelle mondiale (guerre en 
Ukraine, notamment) et marquée par 
des débats autour de problématiques 
de portée globale, telles que l'avenir du 
multilatéralisme et de l'ordre mondial, 
les crises alimentaire et énergétique, 
ainsi que des questions concernant le 
développement durable et la protec‐
tion de l’environnement. 
Le président de la République, Abdel‐
madjid Tebboune, avait reçu, il y a 
quelques jours, un appel téléphonique 
de son homologue italien, Sergio Mat‐
tarella, qui l’a informé du report du 
Forum du dialogue méditerranéen de 

haut niveau, qui était prévu à Rome. 
«Le président de la République, Abdel‐
madjid Tebboune, a reçu un appel télé‐
phonique du président de la Répu‐
blique italienne amie, Sergio Mattarel‐
la, qui l’a informé du report du Forum 
du dialogue méditerranéen de haut 
niveau, qui était prévu à Rome en Ita‐
lie», avait annoncé un communiqué de 
la Présidence de la République. 
Un événement à ne pas confondre avec 
le Forum en Méditerranée occidentale, 
qui, depuis la relance durable du forum 
au Portugal en 2001, s’appelle, égale‐
ment, le dialogue 5+5 (entre les 
ministres des Affaires étrangères) et 
qui se tient régulièrement, mettant en 
place des activités qui visent, notam‐
ment, à une coopération plus concrète 
et tangible entre les pays partenaires, 
les plus importantes étant réalisées 
dans les secteurs de l'immigration, de 
la défense et du transport. 

I.M.Amine 
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L
a machine de guerre sionis‐
te poursuit ses massacres 
dans diverses zones de la 

bande de Ghaza. Plus la commu‐
nauté internationale tardera à 
agir, plus le nombre des morts 
et des destructions s’alourdira. 
L’entité sioniste commet de 
graves infractions à la Conven‐
tion de Genève relative à la pro‐
tection des personnes civiles en 
temps de guerre sous les yeux 
de la communauté internatio‐
nale. Mais celle‐ci est complice, 
n’arrivant pas à imposer un ces‐
sez‐le‐feu. Les Etats‐Unis et l’UE  
ont exprimé publiquement leur  
soutien à l’entité sioniste. Le 
président Joe Biden va se 
rendre dans les prochaines 
heures  à Jérusalem.  De hauts 
responsables européens y ont 
déjà fait le déplacement. L’Alle‐
mande Ursula Von Leyens est 
arrivée en territoires occupés 
pour appuyer la tuerie sans 
même prendre la précaution  
d’évoquer le droit humanitaire. 
L’entité sioniste, avec la compli‐
cité des Occidentaux, est en 
train de pousser à une nouvelle 
Nakba, une vaste épuration eth‐
nique, en vidant Ghaza de ses 
habitants. On suggère à l’Egypte 
de participer au jeu de dupes 
tandis que les civils palestiniens 
sont sommés de se rendre au 
sud de Wadi Ghaza. Le Caire, à 
juste titre, refuse. L’Egypte n’en‐
tend pas ouvrir les frontières 
pour l’évacuation des étrangers 
présents à Ghaza si les aides 
humanitaires qui attendent ne 
peuvent pas passer. Les Etats 
arabes restent toujours passifs 
et silencieux, loin de la colère 
qui s’exprime au sein des opi‐
nions publiques. A Rabat, une 
grande manifestation de sou‐
tien aux Palestiniens a été orga‐
nisée, mais il est improbable 
que cette voix puissante 
atteigne le Palais et lui fasse 

renoncer à la honteuse normali‐
sation avec Israël. L’Arabie 
saoudite, engagée dans un pro‐
cessus de normalisation, a déci‐
dé de suspendre les discus‐
sions. Par ailleurs, le conflit 
continue d’attiser la peur et la 
haine envers les Palestiniens. 
Selon un rapport publié par 
l’agence WAFA, les médias et les 
réseaux sociaux israéliens ont 
diffusé des incitations de haine 
et de racisme contre les Palesti‐
niens. Les médias sionistes inci‐
tent et lancent des appels pour 
tuer et cibler les civils palesti‐
niens dans les territoires pales‐
tiniens occupés de 1948 et dans 
les geôles de l’occupation.  
David Baron, rédacteur du site 
‘Israel Hayom’, s’est attaqué au 
secrétaire général de l'ONU 
après avoir exprimé sa préoccu‐
pation pour la situation des 
palestiniens à Ghaza et appelé 
toutes les parties à autoriser 
l'accès des équipes de l'ONU 
pour apporter une aide huma‐

nitaire aux Palestiniens bloqués 
et nécessiteux dans la bande de 
Ghaza.  L'écrivain Baron a décla‐
ré que c'était  «l'hypocrisie la 
plus flagrante : le secrétaire 

général de l'ONU s'inquiète du 
blocus de Ghaza». Sur le même 
site, l'écrivain Nadaf Ha’ssani a 
appelé à la destruction de la 
bande de Ghaza, soulignant :              

« Tant que Ghaza existe, il n'y 
aura pas de Bari, et il n'y aura 
pas de fête à Raheem «. 
Beaucoup de ceux qui ont parti‐
cipé à un complot d'autotrom‐
perie au cours des dernières 
décennies commencent enfin à 
le comprendre. Même avant 
d’en arriver à ce stade du 
conflit, la situation était particu‐
lièrement grave dans Jérusa‐
lem‐Est occupée et alentour, où 
l’entité sioniste, puissance 
occupante, multipliait fébrile‐
ment les activités et initiatives 
illégales sans autre but que de 
modifier la composition démo‐
graphique, le caractère et le sta‐
tut juridique de la ville, y com‐
pris en vidant la ville de ses 
habitants palestiniens à coups 
d’expulsions, de démolitions 
d’habitations et d’autres 
mesures visant à leur rendre la 
vie sur place pratiquement 
impossible et absolument inte‐
nable, œuvrant ainsi à la judaï‐
sation de la ville et renforçant 
sa mainmise illégale sur celle‐ci. 

Youcef S.

ACTUALITÉ
GHAZA BRÛLE, ET CHAQUE JOUR, DES ENFANTS ET DES FEMMES TOMBENT SOUS LES BOMBES 

STUPEUR ET EFFROI

TENUE DE LA 147E ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DE L’UPCI 

Brahim Boughali insiste sur l’urgence d’inscrire 
la situation en Palestine à l’ordre du jour 

Le président de l'Assemblée populaire 
nationale (APN), Brahim Boughali, égale‐
ment président en exercice de l'Union 
des Parlements des Etats membres de 
l'Organisation de la coopération isla‐
mique (UPCI), a appelé, lundi, les Parle‐
ments de l'Union à inscrire, en urgence, à 
l'ordre du jour des travaux de la 147e 
Assemblée générale de l'UPCI, un point 
sur la situation en Palestine occupée qui 
fait face aux agressions barbares de l'oc‐
cupant sioniste. Présidant une réunion 
d'urgence de l'UPCI, par vidéoconféren‐
ce, M. Boughali a jugé impératif de «prio‐
riser ce point à la place du point proposé 
lors de la dernière réunion portant sur la 
criminalisation de la diffamation des 
religions et des sacralités», à program‐
mer plus tard, notant que «la gravité de 
la situation en Palestine l'impose». 
M.Boughali a également mis en avant la 
nécessité de «parvenir à une position qui 
envoie des messages clairs» à l'entité 
sioniste et à la communauté internatio‐
nale, d'autant que «les pays musulmans 
soutiennent pleinement les droits légi‐
times des Palestiniens, considérant que 
la question palestinienne demeurera 
toujours la cause centrale de la Nation 
musulmane toute entière». Le président 

en exercice de l'UPCI a exhorté le Conseil 
de sécurité et la communauté internatio‐
nale à assumer leurs responsabilités 
juridique et morale envers le peuple 
palestinien, expliquant que la situation 
envenimée au Moyen Orient était due au 
black‐out vis‐à‐vis des crimes commis 
par l'occupant sioniste et la logique d'im‐
punité et d'irresponsabilité adoptée à 
son égard, ou encore à la politique de 
deux poids, deux mesures. M.Boughali a 
proposé d'inclure plusieurs points dans 
le communiqué final de la réunion, entre 
autres l'appel aux unions et Parlements 
régionaux et internationaux de condam‐
ner les violations de l'occupant et de sa 
guerre violente, de soutenir les droits du 
peuple palestinien et de poursuivre les 
auteurs de massacres contre les civils 
palestiniens devant la Cour pénale inter‐
nationale (CPI). Les participants ont 
condamné, pour leur part, l'ensemble 
des violations commises à l'encontre des 
Palestiniens, appelant unanimement à 
l'impératif de faire cesser immédiate‐
ment l'agression sioniste, de mettre un 
terme au blocus imposé à la bande de 
Ghaza, d'insister sur la centralité de la 
cause palestinienne et d'afficher le sou‐
tien «inconditionnel» de l'UPCI au 

peuple palestinien. Dans son allocution, 
le SG de l'UPCI, Mohamed Khouraichi 
Niass a affirmé la centralité de la cause 
palestinienne pour l'Union, d'où cette 
dernière «puise sa force et son unité». M. 
Niass a affirmé, dans ce cadre, que la 
cause palestinienne «fait l'unanimité des 
pays membres» qui œuvrent à libérer la 
Palestine du joug de l'occupation sionis‐
te et soutiennent le peuple palestinien en 
vue de lui permettre de recouvrer ses 
droits légitimes. De son côté, le président 
de l'Assemblée des représentants du 
peuple (Parlement tunisien), Brahim 
Bouderbala, a condamné dans son allo‐
cution l'agression sioniste barbare 
contre le peuple palestinien et l'extermi‐
nation des civils innocents. M.Bouderba‐
la a appelé, à cette occasion, les assem‐
blées parlementaires à poursuivre la 
mobilisation et à exercer des pressions, 
«en vue d'arrêter les massacres sau‐
vages et ignobles commis par l'entité sio‐
niste, à œuvrer à assurer la protection 
internationale indispensable au peuple 
palestinien et à soutenir les frères en 
Palestine, partant de la conviction en la 
justesse et en la légitimité de leur cause». 
Dans le même contexte, le Président de 
la Chambre des représentants de Malai‐

sie, Johari bin Abdul a réaffirmé la posi‐
tion immuable vis‐à‐vis de la cause 
palestinienne, à savoir le soutien au droit 
des Palestiniens à l'établissement d'un 
Etat indépendant et souverain sur les 
frontières de 1967, avec El‐Qods Echarif 
comme capitale. M.Johari a également 
condamné l'agression continue dans la 
bande de Ghaza, appelant en son nom et 
au nom du Parlement malaisien, la com‐
munauté internationale à se dresser 
contre l'occupation sioniste et à la pour‐
suivre devant la Cour pénale internatio‐
nale, en raison de toutes les exactions et 
des actes barbares commis à l'encontre 
des Palestiniens. A son tour, le Président 
de l'Assemblée nationale mauritanienne, 
Mohamed Ould Meguett a exprimé la 
condamnation par son pays des agres‐
sions sionistes contre la bande de Ghaza 
ainsi que celles ciblant les Palestiniens 
en Cisjordanie occupée, commises par 
les milices des colons, mettant en avant 
la nécessité de «renforcer le système de 
justice internationale et des droits de 
l'Homme et de l'exhorter à s'acquitter de 
son rôle» en vue de mettre un terme aux 
exactions continues de l'occupation sio‐
niste contre le peuple palestinien 

Avec APS

Dernière minute : 
Plus de 500 personnes ont été massacrées 

par l’entité sioniste lors d’une attaque 
contre un hôpital à Ghaza 

Le porte‐parole du ministère de la Santé à Gaza, 
Ashraf Al‐Qudra, a déclaré ce mardi que « plus de 
500 martyrs « sont tombés suite au bombarde‐
ment israélien qui a visé l’hôpital Ahli Arab (Bap‐
tiste). C’est ce qui ressort des déclarations accor‐
dées par Al‐Qudra à Anadolu. 
Al‐Qudra a déclaré : « Plus de 500 Palestiniens ont 
été tuées lors d'un bombardement israélien qui a 
visé les environs de l’hôpital Ahli Arab (Baptiste) 
à Ghaza «. Selon le correspondant d'Anadolu, des 
milliers de Palestiniens déplacés sont présents 

dans les cours et aux alentours de l'hôpital bom‐
bardé. De son côté, l'agence de presse officielle 
palestinienne a rapporté que «des avions de l'oc‐
cupation ont mené une frappe contre l'hôpital 
situé dans le quartier de Zaytoun à Ghaza, alors 
que des milliers de citoyens déplacés qui s'y 
étaient réfugiés, après la destruction de leurs 
maisons, cherchaient un endroit sûr». Selon 
l'agence palestinienne, «des séquences vidéo 
montraient des ambulances transportant les mar‐
tyrs et les blessés».

L’entité sioniste, avec la 
complicité des  

Occidentaux, est en train de 
pousser à une nouvelle 

Nakba, une vaste épuration 
ethnique, en vidant Ghaza 
de ses habitants. Plus la 

communauté internationale 
tardera à agir, plus le 

nombre des morts et des 
destructions s’alourdira…
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Le ministre des Affaires étrangères et de la Communauté 
nationale à l'étranger, M. Ahmed Attaf, a mis en exergue, 
hier, à Alger, les valeurs de dialogue qui sous‐tendent le 
mécanisme de coopération et de concertation entre les 
pays d'Afrique et les pays nordiques, rappelant les plai‐
doyers du Président de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, en faveur de la promotion de ces valeurs en 
tant que « meilleurs instruments pour la consolidation de 
la solidarité, de la coopération et de la cohésion face aux 
défis actuels ». Ahmed Attaf a entamé son allocution d'ou‐
verture des travaux de la 20e session de la Réunion des 
ministres des Affaires étrangères des pays africains‐pays 
nordiques, qui se tient au Centre international des confé‐
rences (CIC) Abdelatif‐Rahal, en souhaitant la bienvenue 
aux hôtes de l'Algérie, auxquels il a transmis les saluta‐
tions du président Tebboune et ses vœux de succès pour 
les travaux de la Réunion, saluant hautement la réunion 
du mécanisme de coopération et de concertation qui "a 
prouvé au fil des ans son efficacité et son efficience au 
service des relations de coopération entre nos pays". 
Il a souligné que, « étant exposé aux divisions, aux chocs 
et aux conflits, le monde a besoin de ce mécanisme qui 

repose sur les valeurs de dialogue, d'échange de vues et 
de confrontation des idées, des valeurs, a‐t‐il dit, que le 
Président de la République a toujours défendues en appe‐
lant à les promouvoir en tant que meilleurs instruments 
pour la consolidation de la solidarité, de la coopération et 
de la cohésion face aux défis actuels, qu'ils soient locaux, 
régionaux ou internationaux ». Le chef de la diplomatie 
algérienne a expliqué que "le secret de la relation privilé‐
giée qui unit nos pays africains et les pays nordiques rési‐
de dans notre engagement commun et certain aux 
valeurs, aux principes et aux idéaux sur lesquels s'appuie 
l'Organisation des Nations unies (ONU), notamment la 
promotion des relations amicales entre les nations dans 

le cadre de l'égalité souveraine, du respect mutuel et de la 
confiance partagée, ainsi que pour faire prévaloir le droit 
international dans l'interaction et l'échange entre les 
Etats et la consécration du droit des peuples à l'autodé‐
termination et la contribution au règlement des crises et 
des conflits avec des moyens pacifiques". Ahmed Attaf a 
saisi cette occasion pour rappeler et saluer « les positions 
historiques honorables des pays nordiques qui ont défen‐
du les droits des peuples africains opprimés à l'autodé‐
termination et qui se sont montrés solidaires avec les 
mouvements de libération en Afrique pour mettre fin au 
joug colonial, à la discrimination et à l'occupation étran‐
gère des territoires ». « La rencontre traduit, selon le 
ministre algérien, les aspirations communes à établir des 
ponts de coopération et de solidarité face aux défis crois‐
sants et aux menaces accrues pesant actuellement sur le 
monde entier, sur fond d'une situation préoccupante 
émaillée d'une division frappante, une tension croissante 
et une polarisation extrême ». Enfin, Il a rappelé dans ce 
contexte l'accentuation des conflits armés, l'exacerbation 
de la crise climatique mondiale, face à la recrudescence 
des menaces terroristes transfrontalières et transnatio‐
nales, l'élargissement du fossé de développement entre 
les pays pauvres et les pays riches, et l'aggravation des 
épidémies et des catastrophes naturelles. 

M.H. 

Attaf met en avant le plaidoyer du Président 
de la République pour les valeurs de 
dialogue face aux défis actuels. 

20E SESSION DE LA RÉUNION DES MINISTRES DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES PAYS AFRICAINS-PAYS NORDIQUES 

Les valeurs de dialogue doivent se substituer aux tensions 

ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR 

Livraison de quatre modèles innovants 
en matière de recherche scientifique 

Le ministre de l'Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, Kamel Baddari, a 
présidé, hier mardi, la cérémo‐
nie de livraison de quatre 
modèles innovants développés 
aux centres de recherche et 
dédiés aux secteurs de l'éner‐
gie et des mines, de l'industrie 
et de la production pharma‐
ceutique. Lors de la cérémonie 
de livraison qui s'est déroulée 
en présence du ministre de 
l'Energie et des Mines, Moha‐
med Arkab, et du ministre de 
l'Economie de la connaissance, 
des Start‐up et des Micro‐
entreprises, Yacine El‐Mahdi 
Oualid, M. Baddari a précisé 
que la livraison de ces modèles 
s'inscrivait dans le cadre «de la 
mise en œuvre des instruc‐
tions du président de la Répu‐
blique relatives au développe‐
ment des appareils de détec‐
tion des fuites de gaz et ce, en 
coordination avec les secteurs 
concernés », relevant que 30 
projets pilotes dans divers 
domaines seront livrés pro‐
chainement. La création de ces 
modèles, poursuit le ministre, 
vient consacrer le rôle des 
centres de recherche relevant 
du secteur en matière de pres‐
tation de services, d'une part, 

et reflète "la mise en œuvre 
efficace de l'action de valorisa‐
tion des résultats de la 
recherche, en faisant de l'uni‐
versité un établissement social 
au service de la société". Pour 
sa part, M. Arkab a affirmé que 
la livraison de ces modèles 
devra «créer une compétitivité 
qualitative bénéfique aux 
entreprises économiques 
nationales et transférer la 
technologie des laboratoires 
de recherche vers la fabrica‐
tion et la commercialisation ». 
De son côté, M. Oualid s'est 
félicité des résultats de la 
recherche scientifique à la 
faveur de la livraison de deux 
produits relatifs aux appareils 
de détection du gaz de 
monoxyde de carbone fabri‐
qués par deux startup et avec 
des équipements à 100 % algé‐
riens. 
Pour lui, la livraison de ces 
modèles se veut une opportu‐
nité aux startups de «faire 
connaître et de commercialiser 
leurs produits et de hisser le 
niveau des services fournis aux 
citoyens, notamment en ce qui 
concerne la prévention contre 
les risques des fuites du gaz de 
monoxyde de carbone en vue 
d'endiguer ce danger à l'origi‐

ne de plusieurs décès ». 
Ces modèles innovants indus‐
trialisables et commerciali‐
sables ont été livrés à la Socié‐
té nationale de l'électricité et 
du gaz (Sonelgaz). 

R.N./APS 

AGRICULTURE 
HENNI PRÉSIDE 
UNE RÉUNION 

SUR LE DOSSIER 
DES FERMES PILOTES 

Le ministre de l'Agriculture et 
du Développement rural, 
Mohamed Abdelhafid Henni, a 
présidé, lundi à Alger, une 
réunion avec les responsables 
des groupes publics et des éta‐
blissements économiques sous 
tutelle, sur le dossier des 
fermes pilotes, a indiqué un 
communiqué du ministère. 
Cette réunion, qui s'est dérou‐
lée en présence de cadres cen‐
traux, intervient «dans le cadre 
du suivi des principaux dos‐
siers qui relèvent du secteur, et 
en application des instructions 
du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, lors 
de la réunion du Conseil des 
ministres du 15 octobre 2023, 
notamment en ce qui concerne 
le dossier des fermes pilotes ». 
Lors de la réunion, «des ins‐
tructions ont été données, rela‐
tives à la réorganisation des 
fermes pilotes et à la révision 
de leurs statuts pour leur 
réorientation, notamment la 
consécration de grandes 
superficies pour la production 
des récoltes stratégiques, avec 
la mise en place d'un program‐
me propre à la production des 
légumineuses, en plus de l'af‐
fectation de superficies desti‐
nées aux start‐up », selon la 
même source. R.N. 

Energie : Perspectives 
prometteuses pour l'éolien 

offshore en Algérie 
L'Algérie dispose d'un potentiel 
important en énergie éolienne 
offshore qui nécessite des inves‐
tissements à grande échelle afin 
de diversifier les sources d'ap‐
provisionnement en énergie et 
faire émerger une nouvelle filiè‐
re industrielle maritime, a esti‐
mé mardi à Alger, l'expert inter‐
national dans l'industrie des 
énergies marines, Mohamed‐
Rassim Hariz. "L'exploitation du 
gisement éolien offshore estimé 
à 18 GW est une opportunité qui 
permettrait de doter l'Algérie 
d'une filière industrielle généra‐
trice d'emplois hautement quali‐
fiés et s'inscrirait dans ses 
efforts de diversification de 
l'économie nationale", a souligné 
M. Hariz dans une conférence 
organisée par l'Ecole nationale 
supérieure des sciences de la 
mer et de l'aménagement du lit‐
toral (ENSSMAL) sur ce type 
d'énergie renouvelable. Selon 
lui, le recours à l'énergie éolien‐
ne permettrait également "d'ali‐
menter la consommation élec‐
trique grandissante au Nord du 
pays qui inclut notamment le 
programme national énergivore 
d'extension des stations de des‐
salement, et à considérer des 
options d'épargne des réserves 
en gaz et des capacités d'export 
progressives vers d'autres mar‐

chés". Dans ce sens, le conféren‐
cier a relevé que l'éolien offshore 
était l'une des technologies les 
plus "prometteuses" dans le mix 
énergétique mondial affirmant 
qu'il offrait "des capacités de 
production d'électricité décar‐
bonnée à des échelles multi‐
gigawatts dans les grandes éten‐
dues des eaux territoriales natio‐
nales et zones économiques 
exclusives". Evoquant les poten‐
tielles zones d'investissement 
dans l'énergie éolienne, M. Hariz 
a indiqué que les études effec‐
tuées font ressortir la région 
Ouest du pays comme une zone 
"très prometteuse" pour l'exploi‐
tation de cette énergie renouve‐
lable, suivie des corridors Tizi‐
Ouzou‐ Boumerdes et Skikda‐
Jijel. Il a également assuré que 
"la grande expérience" algérien‐
ne dans le domaine de l'énergie 
conventionnelle et "les compé‐
tences avérées" de ce secteur 
peuvent constituer "un autre 
atout" dans l'exploitation du 
potentiel national de l'énergie 
éolienne. L'expert a affirmé, 
enfin, que l'éolien offshore 
connaissait un développement à 
l'international notamment en 
Méditerranée qui enregistre 
"une prolifération importante de 
ces projets". 

APS 

SIDI ABDALLAH (ALGER)  

Plus de 2 Mds de DA de créances détenues auprès des clients 
de la Direction de la distribution de la Sonelgaz à fin août 

La valeur des créances en suspens déte‐
nues auprès des clients de la Direction de 
distribution de l'électricité et du gaz de Sidi 
Abdallah, s'élevait à 2,1 milliards de DA à 
fin août dernier, a indiqué, lundi, un com‐
muniqué de la Direction. Selon le commu‐
niqué, 0,98 Md de DA, soit l'équivalent de 
47% du total de ce montant, représente les 
créances de la consommation des clients 
ordinaires (consommation des ménages). 

Quant aux créances de consommation des 
entreprises industrielles et économiques 
et des administrations publiques, elles 
s'élèvent à 1,12 Md de DA (soit 53% du 
total du montant). Pour cette direction 
locale qui relève de la Société algérienne de 
distribution de l'électricité et du gaz 
«Sonelgaz‐Distribution», la raison du 
cumul des dettes s'explique par les consé‐
quences de la crise sanitaire, sachant que la 

direction s'était abstenue de couper l'ap‐
provisionnement en énergie durant cette 
conjoncture. En vue de recouvrer ses 
créances, les services de la Direction de 
Sidi Abdallah intensifient les campagnes de 
sensibilisation en direction des clients qui 
ne se sont pas encore acquittés de leurs 
factures, à travers l'explication des diffé‐
rents moyens de règlement.  

R.N. 
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B
ien que les prix du pétrole aient 
légèrement baissé par rapport au 
plus haut niveau atteint depuis le 

début de la guerre entre Israël et les 
Palestiniens le 6 octobre, ils restent 
autour de la barre des 90 dollars le baril 
de brut Brent standard. Alors que les 
États‐Unis et les pays de la région ten‐
taient de réduire le risque d’expansion 
de la guerre ou d’invasion terrestre 
israélienne de la bande de Gaza, les mar‐
chés ont commencé à prendre en compte 

les risques pesant sur l’approvisionne‐
ment énergétique de la région et la haus‐
se des prix. Cependant, l'échange d'aver‐
tissements et de menaces cette semaine 
a ravivé les craintes d'une éventuelle 
pression accrue sur l'offre sur le marché 
pétrolier, provoquant ainsi une nouvelle 
hausse des prix, à un moment où cer‐
tains facteurs de pression sur l'offre sur 
les marchés de l'énergie, notamment 
pour le gaz naturel, restent présents et 
affectent négativement l’équation de 
l’offre et de la demande sur le marché 
mondial de l’énergie. Selon une analyse 
approfondie réalisée par « Global Com‐
modities Insights », affilié à l'agence 
mondiale de notation de crédit Standard 
& Poor's, les marchés de l'énergie ont 
recommencé à calculer les risques d'ex‐
tension du conflit ou d'augmentation des 
tensions entre Washington et Téhéran et 
leur impact sur la guerre à Gaza et sur la 
région dans son ensemble. Il y a 
quelques jours, le président américain 
Joe Biden avait fortement mis en garde 
l'Iran contre toute tentative de Téhéran 
d'étendre la portée du conflit, et cela a 
coïncidé avec le renforcement de la pré‐
sence militaire américaine en Méditerra‐
née orientale, peut‐être dans le but de 
dissuader toute tentative iranienne 
d’élargir la portée de la guerre. De son 
côté, le ministre iranien des Affaires 
étrangères Hossein Abdollahian avait 
averti que « si Israël n’arrête pas ses 
attaques de représailles contre Gaza, il 
ouvrira probablement d’autres fronts de 
guerre ». Selon l'analyse de « Global 
Commodities », les dommages aux 
approvisionnements restent jusqu'à pré‐
sent limités à la Méditerranée orientale, 
et cela se traduit par la suspension des 
approvisionnements en gaz d'Israël vers 
l'Égypte via le gazoduc IMG, les approvi‐
sionnements étant détournés via le gazo‐

duc Fajr sur les routes jordaniennes 
après la fermeture de la production du 
champ de gaz naturel offshore de Tamar. 
Le gazoduc IMG traverse la mer d’Ashke‐
lon à Al‐Arish, parallèlement à la bande 
de Gaza, par laquelle sont transportées la 
plupart des exportations de gaz israélien 
vers l’Égypte. En outre, les dangers d'une 
extension du conflit ont jeté leur ombre 
sur le secteur du gaz naturel, et une par‐
tie de la baisse de l'offre est déjà présen‐
te depuis le début de la guerre et devrait 
se poursuivre pendant un certain temps. 
Les marchés et les calculs de risque des 
investisseurs sont principalement que la 
possibilité d'une expansion du conflit, 
poussée par l'Iran, pourrait perturber les 
approvisionnements du Golfe en général. 
Cette éventualité signifierait dans un 
premier temps l'arrêt d'une grande par‐
tie des exportations de pétrole iranien, 
et le vice‐président de Global Coeffi‐
cients Insights, Jim Burkhard, estime que 
le renforcement des sanctions améri‐
caines contre l'Iran empêcherait l'expor‐
tation d'un demi‐million de barils par 
jour de pétrole iranien. Il a ajouté : « 

Biden sera soumis à une pression crois‐
sante pour imposer des sanctions et blo‐
quer les revenus des exportations pétro‐
lières iraniennes. » Dans le même temps, 
l’alliance OPEP+, qui comprend des pays 
de l’OPEP et des producteurs non‐OPEP, 
maintient les réductions de production 
convenues précédemment. En sep‐
tembre dernier, les pays de la coalition 
ont pompé 40,85 millions de barils par 
jour. En ce qui concerne la zone immé‐
diate du conflit, les approvisionnements 
en pétrole restent inchangés jusqu'à pré‐
sent. La plus grande source d'importa‐
tions pétrolières israéliennes provient 
de l'Azerbaïdjan, du Kazakhstan et du 
nord de l'Irak, et ce sont les matières 
premières sur lesquelles travaillent prin‐
cipalement les raffineries de pétrole 
israéliennes, tandis que les importations 
en provenance du nord de l'Irak ont aug‐
menté ont été perturbées par l'arrêt du 
pompage du pétrole de la région du Kur‐
distan vers le port turc de Ceyhan via 
l'oléoduc Kirkouk‐Ceyhan en raison du 
différend entre la Turquie et l'Irak sur 
les prix. M. H.

AVEC LE RISQUE D’EXPANSION DE LA GUERRE AU MOYEN-ORIENT  

Les marchés mondiaux de l’énergie 
retiennent leur souffle 

L'échange d'avertissements entre l'Iran et l'Amérique laisse présager une hausse des prix du pétrole malgré le calme du marché ces jours-ci.

 

Les dirigeants du 
monde se réunissent, 

depuis hier mardi à Pékin, 
lors du « Forum de l'Initiative 
chinoise de la Ceinture et de 
la Route », le troisième évé‐
nement du genre depuis que 
le président chinois Xi Jin‐
ping avait lancé il y a 10 ans 
sa campagne historique de 
développement mondial. 
Les observateurs s’attendent 
à ce que Pékin s’efforce au 
cours de l’événement de 
démontrer son influence 
croissante et de se position‐
ner en tant que leader des 
pays en développement, et 
que Xi se concentre de nou‐
veau sur ses relations avec le 
Sud, alors que les relations 
chinoises avec l’Occident 
sont devenues de plus en 
plus glaciales. 
Même si les analystes esti‐
ment qu'il pourrait être diffi‐
cile de maintenir l'aligne‐
ment de la Chine sur les pays 
du Sud en termes de déve‐

loppement économique, la 

Chine est passée du statut de 
pays à faible revenu à celui 
de pays à revenu intermé‐
diaire supérieur à une vitesse 
fulgurante, mais en mettant 
fortement l'accent sur ce 
forum, Pékin tente de mon‐
trer clairement que son offre 
au Sud est toujours plus 
attractive que celle de 
Bruxelles ou de Washington. 
Aujourd’hui, l’initiative « la 
Ceinture et la Route » est 
confrontée à un certain 
nombre de chocs qui ont déjà 
affecté l’étendue de sa por‐
tée, parmi lesquels la guerre 
commerciale avec les États‐
Unis, l’attaque russe contre 
l’Ukraine, ainsi que la pandé‐
mie de Corona et ses 
variantes, qui pourrait à nou‐
veau resurgir dans le monde, 
sans parler du ralentisse‐
ment économique en Chine 
et de la hausse des prix des 
matières premières, de la 
crise énergétique et enfin de 
l'intensification du conflit 
entre l’entité sioniste et le 

Hamas, qui craint son expan‐
sion au Moyen‐Orient et à 
l’Est et ses répercussions sur 
l’économie mondiale. 
Face à de tels vents 
contraires, Xi chercherait à 
rendre l’initiative la Ceinture 
et la Route « plus petite et 
plus verte », en passant de 
projets coûteux comme les 
barrages à des projets de 
haute technologie comme la 
finance numérique et les pla‐
teformes de commerce élec‐
tronique. Des analystes ont 
déclaré à l’agence Reuters 
que l’objectif était de contri‐
buer à une poussée plus large 
vers un système mondial 
multipolaire qui donne plus 
de pouvoir aux pays du Sud, 
plutôt qu’un système dominé 
par Washington et ses alliés. 
L’initiative « la Ceinture et la 
Route » a été initialement 
envisagée comme un projet 
massif d’infrastructures phy‐
siques et numériques visant 
à relier la Chine à l’Asie cen‐
trale, à l’Asie du Sud‐Est, à 

l’Europe et au reste du 
monde, avant de devenir un 
outil massif de financement 
d’infrastructures permettant 
aux prêteurs chinois de sou‐
tenir des projets dans 
presque tous les pays aux 
quatre coins du monde, en 
particulier dans les pays du 
Sud, et ce soutien s'est 
accompagné d'une influence 
croissante de la Chine sur la 
scène mondiale, même si les 
pays occidentaux deviennent 
de plus en plus sceptiques à 
l'égard de cette initiative. 
Dans l'une des plus grandes 
conférences internationales 
depuis que la Chine a aban‐
donné sa politique d'élimina‐
tion du Corona virus à la fin 
de l'année dernière et a rou‐
vert ses frontières, le som‐
met de la Belt and Road Ini‐
tiative vient confirmer le 
poids de la Chine dans l'éco‐
nomie mondiale, même si la 
sienne a ralenti et son sec‐
teur immobilier a faibli. 

M.H. 

LORS DE SON «FORUM DE LA CEINTURE ET DE LA ROUTE» 

La Chine courtise les pays du Sud et tente 
d’asseoir son leadership 

ÉCONOMIECONOMIE

PAUVRETÉ 

PLUS D’UN MILLIARD 
DE PERSONNES N’ONT 
PAS DE QUOI 
SATISFAIRE LEURS 
BESOINS 
ÉLÉMENTAIRES, SELON 
L’ONU  
Plus d’un milliard de personnes n’ont 
pas de quoi satisfaire leurs besoins élé‐
mentaires en matière d’alimentation, 
d’eau, de soins de santé ou d’éducation, 
une situation exacerbée par les conflits, 
la crise climatique, la discrimination et 
l’exclusion, déplore le Secrétaire Géné‐
ral de l'ONU, Antonio Guterres. 
Dans un message marquant la Journée 
internationale des Nations unies pour 
l'élimination de la pauvreté, Guterres 
ajoute que des milliards d’autres n’ont 
pas accès à des installations sanitaires 
ni à l’énergie, à l’emploi, au logement 
ou aux filets de sécurité sociale, rele‐
vant que près de 700 millions de per‐
sonnes s’en sortent à peine et vivent 
avec moins de 2,15 dollars par jour. 
Dans le même temps, les conflits, la 
crise climatique, la discrimination et 
l’exclusion ‐ en particulier subies par 
les femmes et les filles ‐ aggravent la 
détresse. Pour le chef de l'ONU, "cette 
situation est accentuée par un système 
financier mondial obsolète, dysfonc‐
tionnel et injuste qui empêche les pays 
en développement d’investir dans la 
réduction de la pauvre té et la réalisa‐
tion des objectifs de développement 
durable". "Si les tendances actuelles se 
maintiennent, près de 500 millions de 
personnes vivront encore dans l’extrê‐
me pauvreté en 2030", a‐t‐il averti dans 
son message à l'occasion de cette Jour‐
née, célébrée le 17 octobre de chaque 
année. Lors du Sommet sur les objectifs 
de développement durable (ODD) tenu 
en septembre dernier, les dirigeants du 
monde entier ont reconnu qu’il était 
nécessaire de réformer l’architecture 
financière internationale, s'engageant à 
mettre en place un plan audacieux pour 
sauver les ODD, accélérer les efforts 
visant à éliminer la pauvreté partout 
dans le monde. Il s’agit notamment de 
soutenir la mise en place d’un plan de 
relance des ODD qui mobiliserait au 
moins 500 milliards de dollars par an 
pour financer les investissements 
nécessaires à la réalisation de ces 
objectifs. Les dirigeants sont également 
convenus d’une action ciblée visant à 
réduire la pauvreté et les souffrances 
de toutes les personnes, qu’il s’agisse 
de transformer les systèmes alimen‐
taires et éducatifs ou de créer des 
emplois décents et d’étendre la protec‐
tion sociale. R.E. /APS 

SPORTS
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D
e nombreuses activités 
culturelles seront orga‐
nisées à travers les diffé‐

rentes communes d'Alger, 
dans le cadre de la célébration 
de la Journée nationale de 
l'émigration commémorant le 
62e anniversaire des manifes‐
tations du 17 octobre 1961 à 
Paris, lors desquelles le coloni‐
sateur français a perpétré des 
crimes odieux contre les Algé‐
riens. A cette occasion, l'Office 
national de la culture et de l'in‐
formation (ONCI) relevant du 
ministère de la Culture et des 
Arts, a programmé une confé‐
rence et la projection d'un film 
documentaire à cet effet, ainsi 
qu'une exposition de livres 
historiques à la bibliothèque 
Dar El‐Anis de Ain El Benian, le 
17 octobre, en sus d'autres 
activités destinées aux enfants 
à la salle "Atlas" de Bab El 
Oued. De son côté, l'Etablisse‐
ment Arts et Culture de la 
wilaya d'Alger organisera plu‐
sieurs expositions à travers 
ses différents centres. A l'espa‐
ce dédié aux activités cultu‐
relles "Bachir Mentouri", une 
exposition‐photo, de docu‐
ments et de recherches sur ces 
massacres sera organisée du 
17 au 19 octobre, montrant 

l'atrocité de la colonisation 
française et mettant en 
exergue la cohésion des 
enfants du peuple algérien à 
l'époque. Au niveau du centre 
d'activités culturelles "Abane‐
Ramdane" et en coordination 
avec les Archives nationales, 
une exposition‐photo et d'ar‐
chives sera organisée jusqu'au 
26 octobre, tandis que l'espace 
culturel de Douera abritera, le 

17 octobre, une exposition‐
photo, des ateliers de dessin 
pour enfants et des activités 
récréatives et éducatives. A 
l'espace des activités cultu‐
relles (Maalma), un salon de 
livres historiques est organisé 
jusqu'au 17 octobre, outre des 
expositions de photographie 
et de recherches ayant trait à 
l'évènement. Par ailleurs, une 
conférence intitulée "entre le 

17 octobre 1961 et 17 octobre 
2023" sera organisée le 18 
octobre à Dar El QuraanChikh 
Ahmed Sahnoune (Bir Mourad 
Rais) par le Centre culturel 
islamique relevant du ministè‐
re des Affaires religieuses sous 
le slogan "journée nationale de 
l’émigration : commémoration 
et renforcement de l'apparte‐
nance".                                                                
La conférence sera donnée par 
l'universitaire Sid Ahmed Ben 
Naamane et l'Imam Azzouz‐
Meftah de la direction des 
Affaires religieuses et des 
Wakfs d'Alger. L'Algérie célè‐
brera ce mardi la Journée 
nationale de l'émigration com‐
mémorant le 62e anniversaire 
des manifestations du 17 
octobre 1961 à Paris.                 
Il s'agit d'une occasion pour 
rappeler les épouvantables 
massacres perpétrés par le 
colonisateur français, d'une 
part et les sacrifices des Algé‐
riens établis à l'étranger pour 
la Glorieuse révolution. Une 
minute de silence sera obser‐
vée, à cette occasion, sur tout 
le territoire national en appli‐
cation de la décision du Prési‐
dent de la République,                   
M. Abdelmadjid Tebboune. 

 R.R. 

RÉGIONS

Pour célébrer la journée nationale de l’émigration et les manifestations du 17 octobre 1961, des 
expositions de livres historiques et de photographies, conférences, projections de films ayant trait à cet 
évènement ont été organisées.

NÂAMA 

Conférence sur les massacres 
du 17 octobre 1061   

Des participants à une confé‐
rence historique organisée, 
lundi à Nâama, à l’occasion 
de la Journée nationale de 
l’émigration, ont souligné 
que les massacres perpétrés 
lors des manifestations paci‐
fiques du 17 octobre 1961 à 
l’encontre des algériens à 
Paris (France) ont révélé le 
véritable visage criminel du 
colonisateur français devant 
l’opinion publique mondiale. 
Les participants ont indiqué, 
lors de cette rencontre, orga‐
nisée par la Direction de 
wilaya des Moudjahidine et 
ayants‐droit au Musée du 
Moudjahid, que les crimes 
odieux et brutaux commis 
par la police française contre 
des émigrés isolés et sans 
défense resteront une 
"honte" pour la France, qui 
vantait les droits de l'homme 
et tentait d'exporter au 
monde une image dite civili‐
sée complétement différente 
de sa réalité. Le Moudjahid 
GaïdKaddour de Mecheria, 
ancien membre de la Fédéra‐
tion de France du Front de 
libération nationale, qui a 
vécu ces événements, a affir‐
mé que ces massacres perpé‐
trés par la France a accru la 

force et la détermination des 
émigrés algériens, qui ont 
lutté contre le colonialisme, 
sur les terres françaises, et 
ont lutté pour soutenir la 
cause nationale. L’interve‐
nant a également mis l’accent 
sur l’importance d’informer 
la génération montante sur 
l’histoire militante des émi‐
grés algériens, à cette 
époque, qui ont supporté 
toutes les formes de torture 
et d'oppression des colonia‐
listes français et sont tombés 
au champ d’honneur en mar‐
tyrs pour libérer leur pays 

des mains des colonialistes, 
qui ont tenté d’"éliminer" la 
Fédération de France du 
Front de libération nationale, 
bien organisée, activant et 
finançant la glorieuse guerre 
de libération sur le sol fran‐
çais. Pour sa part, le profes‐
seur d'histoire, Khelifi Musta‐
pha, du Centre universitaire 
Salhi Ahmed de Nâama, a 
indiqué que ces événements 
sanglants et tragiques, qui 
restent à ce jour l’un des 
massacres les plus abjects 
commis contre des civils en 
Europe au 20ème siècle, mais 

qui n'ont pas découragé la 
détermination des moudjahi‐
dine, qui ont réussi à vaincre 
la quatrième force militaire 
mondiale à cette époque et à 
recouvrer la souveraineté 
nationale. A noter que le 
Musée du Moudjahid de la 
wilaya de Nâama accueille, à 
la même occasion, une expo‐
sition de livres historiques, 
d'articles de journaux et de 
photos sur la brutalité de la 
répression policière françai‐
se contre les participants aux 
manifestations du 17 octobre 
1961 à Paris. APS

WILAYA D’ALGER : CÉLÉBRATION DES MANIFESTATIONS DU 17 OCTOBRE 1961 

Diverses activités culturelles 
organisées

ORAN : CNDH 
INSTALLATION 

DE LA DÉLÉGATION 
RÉGIONALE 
DE L'OUEST    

Le président du Conseil National des 
Droits de l’Homme (CNDH), Abdel‐
madjid Zaalani, a mis l’accent sur les 
efforts déployés par l’Algérie en vue 
de renforcer et promouvoir les 
droits de l’homme, garantis dans la 
Constitution, lors de l’installation, 
mercredi, à Oran, de la délégation 
régionale Ouest de cette instance. M. 
Zaalani a souligné, lors de la cérémo‐
nie d'installation de la Délégation, 
conduite par Djalil Kheira et supervi‐
sée par le wali d'Oran, Saïd Sayoud, 
que l'Algérie "déploie de grands 
efforts dans le domaine de la promo‐
tion des droits de l'homme et des 
libertés individuelles", estimant que 
l'installation de cinq délégations 
régionales au Conseil national des 
droits de l’homme "n’en est qu’une 
preuve". Il a ajouté que l'installation 
des cinq délégations à Ouargla, 
Constantine, Bechar, Alger et Oran 
"contribuera, sans aucun doute, à la 
promotion des droits de l'homme 
dans notre pays", ajoutant que l'une 
des missions dévolues aux déléga‐
tions régionales et de leurs corres‐
pondants locaux sera de surveiller 
toute actualité ou cas affectant les 
droits de l’homme dans toute région 
ou wilaya couverte par ces déléga‐
tions, ce qui nécessite le déplace‐
ment et le traitement des plaintes 
des citoyens pour informer les auto‐
rités compétentes. Conformément 
aux dispositions de la Constitution et 
dans le cadre des missions dévolues 
au CNDH, la délégation régionale est 
chargée des plaintes des citoyens en 
matière de droits de l'homme, 
d'orienter et de rendre compte aux 
parties compétentes. Elle veille éga‐
lement à la surveillance, l’alerte pré‐
coce et l’évaluation du respect des 
droits de l’homme dans les domaines 
qu’elle couvre, a‐t‐on indiqué. L'ins‐
tallation de ces délégations contri‐
buera à promouvoir les droits de 
l'homme, en particulier les droits 
sociaux et économiques, dont celui 
du logement, l’emploi, la santé, l’en‐
seignement, le transport et autres, 
ainsi que les droits civiques et poli‐
tiques, à l’instar de la liberté d’ex‐
pression, a ajouté M. Zaalani. Dans ce 
cadre, le conseil qu’il préside est 
chargé de veiller au respect des 
droits de l’homme et des libertés 
fondamentales, œuvrant sans 
relâche à leur promotion et à leur 
protection. Le Conseil œuvre égale‐
ment à intensifier les efforts pour 
diffuser une culture des droits de 
l’homme chez les citoyens .  

APS

SUD ET HAUTS PLATEAUX  

Instructions pour la création de nouvelles 
wilayas déléguées   

 Le président de la République, M. Abdel‐
madjid Tebboune, a ordonné, lors de la 
réunion du Conseil des ministres qu'il a pré‐
sidée dimanche, le suivi du projet de créa‐
tion de nouvelles wilayas déléguées dans le 
Sud et les Hauts Plateaux, dans l'attente de 
la création ultérieure de nouvelles wilayas 
dans le nord du pays, indique un communi‐

qué du Conseil des ministres. Le président 

de la République a ordonné "le suivi du pro‐
jet de création de nouvelles wilayas délé‐
guées dans le Sud et les Hauts Plateaux, sous 
la supervision directe du ministre de l'Inté‐
rieur et en coordination avec les secteurs 
concernés, dans l'attente de la création ulté‐
rieure de nouvelles wilayas dans le nord du 
pays", précise le communiqué. A ce propos, 
le Président Tebboune a affirmé que la créa‐

tion de nouvelles wilayas déléguées avait 
pour objectif de "généraliser le développe‐
ment local, créer des espaces économiques 
et alléger le fardeau qui pèse sur le citoyen", 
soulignant qu'il était impératif de "tenir 
compte des capacités et des potentialités de 
l'Etat à créer de nouvelles wilayas délé‐
guées", conclut le communiqué.  

APS
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D
e marginale à ses débuts, 
l’industrie des jeux vidéos  
s’est diversifiée pour 
atteindre une valeur de 
plusieurs milliards de dol‐
lars qui suit constamment 
l’évolution des technolo‐
gies modernes. Depuis la 
pandémie de COVID, l’es‐
pace de jeu a connu un 

changement de paradigme, avec l’arrivée de 
nombreux consommateurs et des revenus plus 
substantiels. Ayant déjà dépassé depuis long‐
temps les supports traditionnels du jeu vidéo 
en matière de revenus générés, le segment 
mobile représente désormais à lui seul la moi‐
tié du chiffre d'affaires mondial du marché 
(plus de 92 milliards de dollars prévus cette 
année). Mais contrairement aux années précé‐
dentes, la croissance du segment mobile 
devrait être beaucoup plus modeste en 2023 : 
seulement 0,8 % attendu. Cette année, il est 

estimé que les dépenses mondiales consacrées 
aux jeux vidéo devraient atteindre près de 188 
milliards de dollars, en hausse de 2,6 % par 
rapport à l'année 2022, selon des estimations 
récemment publiées par le cabinet d'étude 
spécialisé Newzoo. C’est ce que révèle le site 
Statista. Au ralenti l'an dernier du fait des dif‐
ficultés d'approvisionnement, le segment des 
consoles est amené à rebondir en 2023, avec 
une croissance attendue à plus de 7 % par les 
analystes de Newzoo. Les jeux sur console res‐
tent le deuxième moteur du marché du jeu 
vidéo avec 30 % du chiffre d'affaires, suivis par 
les jeux sur PC (physiques et dématérialisés) 
qui comptent pour 20 %.  
  
D’ICI 2026, LES REVENUS DE 
L’INDUSTRIE MONDIALE DES JEUX 
VIDÉO DÉPASSERONT LES 300 G$  
Selon le site StockApps, le chiffre d’affaires 
mondial des jeux devrait dépasser les 300 G$ 
d’ici à 2026. De 214,2 G$ en 2021, le chiffre 
d’affaires total devrait augmenter de 8,4% 
pour atteindre 321,1 G$ en 2026 (tous les 
montants sont en dollars américains). D’après 
l’analyste financière du site, Edith Reads, «la 
croissance prévue témoigne de la solide assise 
des jeux vidéo dans l’économie. Les jeux 
ouvrent désormais la voie aux métavers et à 

d’autres avancées technologiques. La croissan‐
ce attendue attirera certainement plus d’in‐
vestisseurs dans le secteur, ce qui pourrait 
augmenter les opportunités d’emploi et ouvrir 
les portes à des rendements plus élevés à 
l’avenir.»  L’évolution rapide des technologies 
est un facteur déterminant du succès des jeux. 
Aujourd’hui, la plupart des développeurs de 
jeux se sont concentrés sur les nouvelles avan‐
cées technologiques telles que la réalité vir‐
tuelle, l’infrastructure infonuagique et la tech‐
nologie des chaînes de bloc. Jusqu’à présent, 
ces avancées ont attiré davantage de consom‐
mateurs et d’investisseurs à grande échelle. 
Un bon exemple est celui des jeux web3 qui, 
selon les experts, devraient rapporter près 
d’un milliard de dollars d’ici 2025 avec plus de 
100 millions de joueurs. En outre, les plate‐
formes en nuage émergentes telles que Xbox 
cloud gaming et Google Stadia ne manqueront 
pas d’attirer davantage de consommateurs.    
 

LA NOUVELLE ET PUISSANTE 
INDUSTRIE DES JEUX MOBILES  
Les jeux ne sont plus liés aux appareils tradi‐
tionnels ou aux stations de jeu. Les téléphones 
mobiles sont la nouvelle donne. Ils sont plus 
faciles à utiliser, plus pratiques et plus facile‐
ment accessibles, ce qui en fait la plateforme 
de jeu idéale. D’ici 2026, les jeux mobiles 
devraient rapporter 242,7 G$, contre 321 G$ 
de revenus de jeux. La popularité croissante 
des jeux mobiles génère davantage de revenus 
pour le secteur.  Les développeurs de jeux 
trouvent de nouveaux moyens d’augmenter 
les revenus des jeux. Jusqu’à présent, ils ont 
réussi à gagner de l’argent grâce aux publicités 
dans les jeux, aux plans haut de gamme 
payants et aux microtransactions. Environ 
85% des revenus des jeux proviennent des 
jeux F2P (free to play ou modèle de jeu gratuit 
ou en accès gratuit) qui utilisent certaines de 
ces stratégies, en particulier les publicités et 
les achats intégrés. À mesure que le secteur 
continue de se développer, de nouvelles possi‐
bilités de générer des revenus s’ouvriront, ce 
qui se traduira par des volumes de revenus 
plus importants.  Cependant, l’adoption massi‐
ve des jeux entraîne son lot de revers, comme 
l’augmentation de la consommation de jeux 
pouvant entraîner une dépendance au jeu, en 

particulier chez les jeunes, et provoquer 
d’autres problèmes comme l’isolement social 
et des troubles mentaux et physiques. Cela dit, 
le secteur des jeux se développe rapidement et 
offre de nombreuses possibilités. La croissan‐
ce prévue ne fait que démontrer que les jeux 
font de plus en plus partie intégrante de nos 
vies et qu’ils continueront de figurer parmi les 
secteurs les plus rentables au monde.  
  
LES PAYS LES PLUS ACCROS AUX 
JEUX VIDÉO  
Avec 1,8 milliard de joueurs à travers le 
monde, le jeu vidéo est plus que jamais le roi 
du divertissement. Il a su s’imposer sur tous 
les continents et dans certains pays notam‐
ment. Si le Royaume‐Uni dispute avec le Japon 
son titre de «plus grande nation de gamers» 
depuis 2022, il est prévu que la part des 
joueurs dans la population britannique dépas‐
se celle des joueurs japonais d’ici à 2027 (70% 
des Britanniques contre 67% des Japonais), 
selon une étude récente du Digital market out‐
look de Statista. La Corée du Sud n’est pas loin 
derrière puisque 64% de sa population joue‐
rait aux jeux vidéo en 2027, contre 58% 
actuellement. Cependant, la proportion d’indi‐
vidus gamers par pays varie du tout au tout 
quand on exclue les moins de 18 ans et que 
seuls les adultes sont pris en compte. La Chine, 
les Etats‐Unis et le Brésil se placeraient alors 
devant le Japon (avant‐dernier du top 10), le 
Royaume‐Uni et la Corée (absente du top), 
d'après le portail de statistiques Statista 
Consumer Insights. La Chine est le pays le plus 
accro aux jeux vidéo, 90% des adultes avouant 
y jouer régulièrement. Par ailleurs, 70% de 
cette pratique vidéoludique s’effectue via un 
mobile ; le taux de couverture des smart‐
phones en Chine, de l'ordre de 64%, étant cau‐
salement très élevé (comparé à des pays au 
PIB par habitant équivalent). Cependant, lors‐
qu’on intègre les moins de 18 ans, la Chine ne 
se classe pas aux côtés du Japon, du Royaume‐
Uni et de la Corée du Sud en tant que pays avec 
la plus grande proportion de joueurs réguliers. 
En fait, dès 2008 et avec dix ans d’avance sur 
l’OMS, la Chine avait classé l’addiction à Inter‐
net comme un «trouble clinique», ce qui lui 
avait mis le pied à l'étrier pour ensuite réduire 
drastiquement l'accès aux jeux en ligne de ses 
jeunes. En 2021, la Chine avait durci son cadre 
réglementaire concernant la pratique des jeux 
vidéo, en annonçant notamment une limita‐
tion à trois heures par semaine de jeux en 
ligne pour les mineurs. L'objectif du gouverne‐
ment chinois était, selon ses mots, de lutter 
"contre l'addiction des jeunes". En conséquen‐
ce de ces mesures restrictives, le marché chi‐
nois du jeu vidéo a connu son premier recul 
des ventes depuis dix ans l'an dernier, comme 
le rapporte La Tribune. Des signes qui auraient 
récemment incité Pékin à assouplir sa posi‐
tion. Aux Etats‐Unis, les jeux vidéo représen‐
tent l’une des industries les plus lucratives du 
pays. Précisément, c’est entre les murs des 
universités états‐uniennes que se développent 
les premiers jeux vidéo dans les années 1950. 
Ce loisir touche toutes les tranches d’âge : 20% 
des joueurs américains auraient moins de 18 
ans et 16% plus de 55 ans. Aux Etats‐Unis plus 
qu’ailleurs, la pratique vidéoludique est une 
activité de partage et d’échange et la majorité 
des Américains choisissent de jouer, ou en 
ligne avec des inconnus, ou en simultané avec 
un ami ou un membre de leur famille. Un 
parent sur deux considère d’ailleurs les jeux 
vidéo comme «sains». Toutefois, cette opinion 
n’est pas partagée par tout le monde puisque 
les jeux vidéo réapparaissent dans le viseur 
médiatique à chaque nouvelle tuerie perpé‐
trée par un adolescent «dérangé». Par ailleurs, 
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n Cette année,  les dépenses 
mondiales consacrées aux jeux 

vidéo devraient atteindre près de 
188 milliards de dollars, soit une 
hausse de 2,6 % par rapport à 
l'année 2022, selon des estimations 
récemment publiées par le cabinet 
d'étude spécialisé Newzoo. C’est ce 
que révèle le site Statista.  

LES REVENUS DES JEUX
DE 188 MILLIARDS DE DO
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un des pays les plus inégalitaires 
latine. Dans les favelas, où 40% 

vivent en situation de pauvreté, on 
engouement nouveau chez les 
la pratique de l’eSport. En effet, 

sondage de l'institut Data Favela, 
unes habitants de ces quartiers 

meraient désormais devenir des 
fessionnels. Écartés donc les rêves 
elado Romario, devenu attaquant 
s grands clubs nationaux et euro‐
le joystick qui permet désormais 
au sommet. Un loisir qui reste 
présent à l’âge adulte, puisque 

résiliens âgés de plus de 18 ans 
11 et 20 heures par semaine aux 

En effet, bien que le marché soit 
’en reste pas moins relativement 
rtout si on le compare aux déve‐
qu’a connus cette industrie en 

ats‐Unis ou en Europe depuis les 
s de la révolution numérique. Le 
par ailleurs ouvert assez tardive‐

mportations, retardant l’entrée sur 
ocal des principaux acteurs mon‐
mentant pendant de nombreuses 
marché noir des jeux vidéo. A 

ant de ce que l’on pourrait imagi‐
x sur PC ne représentent «que» 
ché et ceux sur console 30%. Avec 
ché mondial, c’est en fait le modè‐
u «free‐to‐play», disponible sur 

porte la filière. Ces mini‐jeux pour 
emps dans les files d’attente ou 
tations de métro sont en effet ceux 
ent le plus d’argent, alors même 
échargement est le plus souvent 
oter que, si l’on évalue les plus 
ions du jeu vidéo par leur poids 
ché mondial du «gaming», alors le 
chinois et celui américain, pesant 
ent l’équivalent de 41 et 34 mil‐
os, viennent se placer devant le 
illiards d’euros), la Corée du sud et 
Uni (près de 7 milliards chacun).  

ES JEUX VIDÉO 
NT LA CULTURE 
LE   
ux vidéo n’étaient autres que le 
L’univers riche du gaming influen‐
e les arts culturels. Il représente 
une formidable opportunité pour 

de s’insérer dans la culture. Tout 
déjà entendu l’histoire de Lara 

ne de la saga du jeu vidéo Tomb 
t le 1er film est sorti sur le grand 
01. Pourtant, si les adaptations de 
nspirés de films ont toujours exis‐
ations cinématographiques à suc‐
plus rares. Du moins jusqu’à pré‐

quelques années, les adaptations 
es semblent rencontrer un fort 

ès du public et la synergie entre les 
s n’a jamais aussi bien fonctionné 

hui. The Witcher, Arcane, Cyber‐
ast of Us… En dehors du cinéma, de 

adaptations de jeux vidéo fleuris‐
catalogues des plus grands ser‐

eaming, pour le plus grand bon‐
ns. L’industrie du cinéma a com‐
iser son inspiration dans les jeux 
es années 90 : le 1er film sorti au 
é Super Mario Bros en 1993. Les 
es deux frères plombiers sont loin 

modables puisque 30 ans après, un 
ation Super Mario ressort dans les 
res. Le cinéma a mis à l’honneur 
ux à succès comme Assassin’s 

dent Evil ou encore Prince of Per‐
ue d’exploiter le potentiel des jeux 
itres comme Borderlands ou Gran 

Turismo sont prévus pour 2023. L’industrie du 
streaming a commencé à considérer assez 
récemment l’intérêt et l’impact que pourrait 
avoir le jeu vidéo. Ces derniers ont ainsi inté‐
gré le petit écran au travers de séries comme 
The Witcher en 2019, Arcane en 2021 et The 
Last of Us en 2023. Et ce n’est que le début. Les 
plus grandes plateformes de streaming ont 
annoncé de nombreux projets de séries inspi‐
rés de jeux vidéo dont la saga Horizon, ou 
encore Crash Bandicoot. La synergie entre les 
deux industries est bien là et est bénéfique 
pour les deux camps. Pour preuve, la série The 
Last of Us, tirée du jeu développé par Naughty 
Dog et mise à l’écran par HBO a apporté une 
nouvelle lecture pour les fans du jeu.  Le jeu 
vidéo a su s’imposer comme un véritable 
divertissement, source de lien social et d’éva‐
sion, et ce, peu importe les genres et les géné‐
rations. 
   
LES CRÉATEURS PROPULSÉS PAR 
LA TECHNOLOGIE  
La technologie a grandement joué à l’enrichis‐
sement de l’univers du gaming, notamment via 
l’amélioration des graphismes. Aujourd’hui, 
elle permet de délivrer des jeux next gen de 
qualité et offre de nouvelles possibilités pour 
la nouvelle génération de gamers, notamment 
lors des compétitions. Les jeux comme Fortni‐
te, League of Legends ou encore Among Us 
attirent grâce à leurs innovations constantes, 
au travers de renouvellements réguliers des 
cartes, de nouveaux challenges ou encore au 
travers de «saisons narratives» et d’événe‐
ments. De son côté, Twitch permet aux jeux de 
rester populaire auprès du grand public, grâce 
aux nombreux streamers et compétiteurs, 
réunissant chaque jour leurs communautés.  
Le succès des jeux vidéos passe également par 
leur richesse. Le développement des  person‐
nages est abouti, les récits sont forts. Imaginés 
par des scénaristes talentueux, ils propulsent 
le public dans de véritables aventures, parfois 
avec des sujets profonds et engagés. Quelques 
jeux vont même encore plus loin dans la nar‐
ration et proposent un scénario influencé par 
les choix du joueur, amenant une fin différen‐
te. D’autres jeux permettent de laisser libre 
cours à l’imagination des joueurs comme les 

jeux en ligne GTAV ou Minecraft. De nombreux 
streamers retrouvent en live leur communau‐
té pour construire leur propre monde. Ces jeux 
laissent un champ infini de possibilités créa‐
tives pour les marques. Si l’univers de l’indus‐
trie vidéoludique représente des opportunités 
pour l’industrie audiovisuelle, elle représente 
également de fabuleuses opportunités pour 
les marques. Les marques peuvent créer de 
nouvelles opportunités créatives : sur Twitch, 
il est possible de combiner un stream beauté 
avec la construction d’un monde dans Mine‐
craft : en février dernier, YSL s’est associé à 
Maghla qui a mené sa communauté Twitch 
dans une quête interactive en direct pour trou‐
ver le flacon YSL Black Opium le Parfum dans 
l’univers du jeu. Ce genre de campagnes parti‐
cipe à engendrer des retours sur investisse‐
ments élevés.  Le streaming en direct offre une 
certaine spontanéité, voire magie. L’interacti‐
vité et la capacité des streamers à s’adresser 
directement à leur public sur Twitch est 
unique. Si l’on choisit son aventure et que l’on 
participe activement à une quête dans les jeux 
vidéo; sur Twitch, on est acteur de son propre 
divertissement. L’industrie vidéoludique n’est 
pas près de s’arrêter en si bon chemin, c’est 
pourquoi les marques s’associant à l’univers 
du gaming ont tout à y gagner ; mais encore 
faut‐il savoir bien s’exprimer envers ce public.  
  
COMMENT L'IA VA BOULEVERSER 
LES JEUX VIDÉO ?  
Selon le magazine online Big Data, l’intelligen‐
ce artificielle (IA) va transformer les jeux 
vidéo en offrant des expériences plus immer‐
sives. Les prochaines générations de jeux 
numériques seront dotées de personnages 
non‐joueurs plus intelligents et une généra‐
tion automatique de contenue.  L’essor de l’IA 
ouvre de nouvelles perspectives passion‐
nantes dans l’industrie des jeux vidéo. Cette 
technologie révolutionnaire promet de trans‐
former radicalement l’expérience vidéolu‐
dique telle que nous la connaissons.  L’IA dans 
les jeux vidéo est utilisée pour créer des PNJ 
réalistes et des mondes virtuels réactifs. Elle 
permet également d’équilibrer les compé‐
tences multijoueurs et de concevoir des 
niveaux captivants. Ces utilisations améliorent 

l’immersion, l’interactivité et l’engagement 
des joueurs, enrichissant ainsi l’expérience 
globale des jeux vidéo. Les algorithmes d’ap‐
prentissage automatique permettent aux 
développeurs de concevoir des environne‐
ments interactifs qui évoluent en fonction des 
actions des joueurs, offrant ainsi une immer‐
sion totale dans des univers numériques capti‐
vants.  L’IA crée des mondes virtuels vivants et 
changeants, offrant des paysages époustou‐
flants et des villes animées à profusion. Les 
joueurs peuvent interagir avec des PNJ qui 
réagissent de manière intelligente et authen‐
tique, rendant chaque expérience de jeu 
unique.  Les techniques d’IA permettent aux 
PNJ de réagir intelligemment aux actions du 
joueur, de prendre des décisions en fonction 
de la situation et d’adapter leur comportement 
en conséquence.  Par exemple, les PNJ peuvent 
suivre des routines, interagir avec l’environne‐
ment, coopérer ou combattre d’autres person‐
nages, et même présenter des personnalités 
uniques. L’IA permet également d’enrichir les 
interactions entre les joueurs et les PNJ. Le 
résultat offre des dialogues plus naturels et 
des interactions plus complexes.  
L’utilisation de l’intelligence artificielle dans 
les jeux vidéo va au‐delà de l’amélioration de 
l’attitude des PNJ. Une autre utilisation majeu‐
re de l’IA est la génération de contenu. Grâce à 
des techniques d’IA telles que l’apprentissage 
automatique et la génération procédurale, les 
développeurs peuvent créer des mondes de 
jeu vastes et variés de manière efficace. L’IA 
permet de générer automatiquement des 
niveaux, des environnements, des quêtes, des 
objets et même des dialogues.  Cela permet 
aux jeux vidéo d’offrir une expérience renou‐
velée à chaque partie, évitant la répétitivité et 
offrant une plus grande diversité. De plus, l’IA 
peut également être utilisée pour adapter 
dynamiquement le contenu en fonction des 
actions et des préférences du joueur, offrant 
ainsi une expérience plus personnalisée et 
immersive.  Avec à la génération de contenu 
basée sur l’IA, les jeux vidéo peuvent offrir des 
univers riches et évolutifs. Cela permet aux 
joueurs d’explorer des mondes virtuels 
uniques et captivants.  
  
L'IMPACT DE CHATGPT DANS LA 
CRÉATION DE JEUX VIDÉO   
Toujours selon le magazine online Big Data, 
ChatGPT révolutionne la création de jeux 
vidéos en offrant une multitude d’impacts 
créatifs et pratiques. Ce puissant outil d’intelli‐
gence artificielle génère du contenu original, 
des dialogues captivants et des quêtes intri‐
gantes, permettant aux développeurs d’écono‐
miser du temps et de la créativité.  De plus, il 
stimule l’imagination des concepteurs de 
niveaux en proposant des idées novatrices et 
en repoussant les limites du gameplay.  En tant 
qu’assistant personnel, il guide les joueurs en 
leur fournissant des conseils sur la progres‐
sion, en résolvant des énigmes complexes et 
en offrant une expérience de jeu plus person‐
nalisée. Parallèlement, ChatGPT simplifie les 
tests en automatisant les parties du jeu, détec‐
tant ainsi les bugs et fournissant des commen‐
taires précieux pour améliorer la qualité glo‐
bale.  Ainsi, ajoute encore cette même source, 
«l’intelligence artificielle s’est imposée comme 
une force motrice dans le développement de 
jeux vidéo, avec plusieurs studios renommés 
exploitant son potentiel. Ubisoft Montréal 
reconnaît l’impact de l’IA sur la qualité des 
aventures virtuelles, tandis que Google Deep‐
Mind et OpenAI ont créé des IA avancées 
capables de rivaliser avec des joueurs profes‐
sionnels».   

Par Amel B. et Agences 

X VIDÉO ESTIMÉS À PRÈS 
OLLARS DANS LE MONDE 
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C’est la deuxième expérience 
réalisée à ce jour après celle 
installée en 2017. Le procédé 
est basé sur un procédé de des‐
salement de l’eau par voie ther‐
mique et fait appel à un certain 
nombre de techniques utilisant 
l’énergie solaire moins coû‐
teuses et aussi, respectueuses 
de l’environnement. Selon 
Riadh Ben Khalifa, directeur 
général du projet de technopô‐
le Solartech, cette nouvelle sta‐
tion aura une capacité de pro‐
duction de 3 mètres cubes par 
heure. La station exploite 73% 

des quantités d’eaux à épurer, 
la quantité restante, qui repré‐
sente un taux minime, est valo‐
risé et traitées. Pour a part, 
Atef Salim un jeune agriculteur 
propriétaire de l’huilerie a sou‐
ligné que cette technologie est 
importante d’autant plus qu’el‐
le permettra au secteur agrico‐
le de faire face aux change‐
ments climatiques qui ont 
causé une raréfaction des res‐
sources en eaux. Pour le jeune 
agriculteur, cette station per‐
mettra de garantir une huile 
biologique d’excellente qualité 

et une diversification de sa 
production agricole.  
La station de dessalement de 
l’eau par voie thermique, éner‐
gétiquement autonome, a été 

inventée par des compétences 
100% tunisiennes. Le lance‐
ment de ce projet a eu lieu en 
2010.  

In African Manager  

TUNISIE 

Inauguration à Zarzis d'une station de 
dessalement de l’eau par voie thermique  

IL S'AGIT D'UNE PRÉCIEUSE 
STATUE FUNÉRAIRE 

EN MARBRE 

LA LIBYE 
RÉCUPÈRE 

UN ARTEFACT VOLÉ 
PAR LA FRANCE     

L’ambassade libyenne à Paris a révé‐
lé la récupération d’un artefact volé, 
une précieuse statue funéraire en 
marbre, qui avait été illégalement 
acheminée en France. Cette statue, 
d’une rare beauté, a été la cible d’un 
trafic illicite, mais son retour en 
Libye marque une victoire significa‐
tive pour la préservation de la cultu‐
re libyenne. Le rôle de l’ambassa‐
deur libyen à Paris, Khaled Kajiji, 
dans cette récupération ne saurait 
être sous‐estimé. Dans un message 
posté sur la page Facebook de l’am‐
bassade libyenne à Paris, Kajiji a 
exprimé son espoir de voir se déve‐
lopper une coopération durable et 
une coordination renforcée dans le 
combat contre le trafic d’antiquités 
et la protection du patrimoine cultu‐
rel et humain. La déclaration reflète 
l’engagement de la Libye à lutter 
contre le pillage de ses trésors cultu‐
rels et à les restituer aux autorités 
libyennes. In Réalités Online

Une station de dessalement de l’eau par voie 
thermique (par l’énergie solaire), énergétiquement 
autonome, a été inaugurée dimanche dernier dans 
une huilerie biologique à Zarzis, en Tunisie, dans 
le cadre d’un partenariat entre un jeune 
agriculteur et le projet Solartech sud, promotrice 
du projet de technopôle Djerba-Zarzis. 

NIGERIA 

L’exécutif prévoit 3,2 milliards de dollars pour des réformes 
dans le secteur de l’élevage d’ici 2028   

 
Au Nigeria, l’élevage fournit environ 9 % 
du PIB agricole. Dans le pays, le secteur 
est confronté à de nombreux défis qui 
affectent ses performances écono‐
miques, dont les conflits récurrents 
entre éleveurs et agriculteurs. Pour y 
faire face, le gouvernement veut mobili‐
ser 2 500 milliards de nairas (3,2 mil‐
liards $) au profit du secteur de l’élevage 
au cours des 5 prochaines années. L’ini‐

tiative s’inscrit dans le cadre du nou‐

veau plan national pour la réforme dudit 
secteur. Selon les informations relayées 
par le quotidien local The Guardian, l’en‐
veloppe annoncée devrait provenir des 
budgets annuels et des contributions 
des principaux ministères concernés, du 
soutien d’investisseurs locaux et inter‐
nationaux ainsi que de la Banque centra‐
le du pays (CBN). « Les interventions 
visant à repositionner le secteur de l’éle‐
vage comprennent entres autres, la 
création d’un ministère fédéral de l’Éle‐

vage et de la Pêche à part entière, la 
réforme de la production de bétail de 
transhumance vers un système intensif, 
l’amélioration de la production et de la 
productivité des élevages, l’atténuation 
et la résolution des conflits, la révision 
des politiques et des programmes natio‐
naux ou encore le renforcement des 
capacités institutionnelles », rapporte la 
même source.   Il convient de noter que 
le Président Bola Tinubu avait approuvé 
en septembre dernier la création d’un 

comité chargé de réformer le secteur de 
l'élevage et dont la principale mission 
est d’apporter des solutions durables 
aux affrontements récurrents entre éle‐
veurs et agriculteurs. Au Nigeria, la taille 
du cheptel national s’élevait à près de 
450 millions de têtes d’animaux en 
2021, selon les données officielles. La 
volaille arrive en tête du classement 
comptant pour environ 60 % de cet 
effectif devant les caprins, les ovins et 
les bovins. In Agence Ecofin  

ENTREPRENARIAT AU BURKINA FASO   

Sam Télécom renforce les capacités d’une centaine de jeunes  
Redonner une seconde vie aux télé‐
phones usés, c’est la mission que s’est 
assignée l’entreprise de télécommunica‐
tion Sam Télécom. Et pour y parvenir, 
elle a organisé une session de formation 
à l’endroit d’une centaine de jeunes issus 
des quatre côtés du Burkina Faso, le 14 
octobre 2023, à Ouagadougou.  Ils sont 
nombreux à se demander quoi faire de 
son téléphone endommagé, ou encore où 
trouver un bon réparateur pour régler 
une panne dans son téléphone. C’est en 
réponse à cela que Sam Télécom s’est 
donné pour mission d’outiller des jeunes 
à la réparation des téléphones. «De nos 
jours, les téléphones sont devenus très 

importants pour notre quotidien. Et une 
fois que ton téléphone se gâte, tes  activi‐
tés peuvent prendre un coup, parce 
qu’on travaille plus avec les téléphones. 
En plus, d’autres s’achètent des télé‐
phones à des prix élevés, un million, 
deux millions, et du coup ils gardent tous 
les secrets dedans et une fois que ça se 
gâte ils n’arrivent plus à le récupérer. 
C’est donc pour cela qu’on a décidé d’ac‐
compagner des jeunes pour les former 
dans la réparation des téléphones», a 
renseigné, Sam Dramane, responsable de 
Sam Télécom. 110 personnes ont bénéfi‐
cié de la formation de Sam Télécom 
depuis le début de l’initiative. Et pour 

cette date du samedi 14 octobre, 40 per‐
sonnes ont pris part à la formation. Pour 
sa part, Jeanine Ilboudo, secrétaire et 
réparatrice de téléphone a bien voulu s’y 
inviter pour approfondir ses connais‐
sances et satisfaire ses clients.  «J’ai pris 
part à cette formation, c’est pour 
apprendre plus, parce qu’on ne peut pas 
tout connaitre. Je savais déjà monter les 
téléphones, mais je ne savais pas com‐
ment rallumer un appareil quand il est 
éteint, donc je viens d’apprendre ça. Je 
me sens prête pour donner satisfaction à 
mes clients», a confié une jeune répara‐
trice d’appareil. Conscient que l’entre‐
preneuriat est un levier important pour 

l’essor de la jeunesse, Sam Télécom a 
pensé à former ces jeunes sur des 
domaines de l’entrepreneuriat, en leur 
inculquant des notions.  «Comme le sou‐
haite notre slogan, se former pour mieux 
entreprendre. Donc, on appelle toute la 
jeunesse burkinabè de l’Afrique et de 
l’extérieur à vraiment se donner à l’en‐
trepreneuriat. Mais avant tout, il faut se 
faire former, pour mieux se lancer dans 
le domaine que tu souhaites. C’est donc 
dans ce sens qu’on a voulu initier ces 
jeunes dans les notions de l’entrepreneu‐
riat», a lancé Victor Ouédraogo, comp‐
table gestionnaire à Sam Télécom.  

In Burkina 24  

L’ENGIN SERA RÉCEPTIONNÉ LE 10 NOVEMBRE  

Le Sénégal s’apprête à lancer son premier satellite  
En janvier 2019, le Sénégal a signé un 
protocole d’accord avec le Centre spa‐
tial universitaire de Montpellier en 
France et Ariane Group. Les premières 
retombées attendues depuis 2021 se 
précisent finalement. Le Sénégal avance 
vers la mise en orbite de son premier 
satellite dénommé GAINDESAT. Le 
ministère de l’Enseignement supérieur, 
de la Recherche et de l’Innovation 
(MESRI) a révélé, le vendredi 13 
octobre, que l’engin sera réceptionné le 
10 novembre. La date de son lancement 

sera ensuite dévoilée par le gouverne‐
ment. La construction de ce satellite est 
le fruit d’une convention de partenariat 
signée avec le Centre spatial universitai‐
re de Montpellier (CSUM). Le centre a 
accepté de former les ingénieurs et 
techniciens sénégalais qui ont construit 
le nanosatellite. Cela leur a pris trois 
ans. L’initiative s’inscrit dans le cadre de 
la mise en œuvre du programme spatial 
national sénégalais dénommé « SenSAT 
». Il vise à faire du secteur spatial un 
véritable levier pour le développement 

socio‐économique du Sénégal à travers 
la conception et l’exploitation d’outils 
spatiaux dans le but de satisfaire les 
besoins du pays en produits et services 
spatiaux. 
Prévu initialement pour 2021, le lance‐
ment du premier satellite sénégalais a 
été repoussé en 2023 en raison de la 
pandémie de la Covid‐19. Par ailleurs, le 
gouvernement sénégalais avait annoncé 
en mai dernier qu’il finalisait la 
construction d’un centre de contrôle 
spatial en partenariat avec le Centre 

national d’études spatiales de France et 
la société Ariane Group. Ledit centre 
devrait permettre de préparer le satelli‐
te en vue de sa mise en œuvre. « L’im‐
portance des sciences et technologies 
spatiales dans l’appui aux processus de 
prise de décision pour la gestion des 
ressources naturelles, des territoires et 
le développement durable est aujour‐
d’hui largement reconnue au niveau 
mondial », a déclaré le MESRI dans un 
communiqué.  

In Agence Ecofin  
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FOOTBALL/MATCH AMICAL : ALGÉRIE- ÉGYPTE 1-1   

Les Verts arrachent 
difficilement le nul 

Cette confrontation a 
révélé la fragilité de 
certains compartiments de 
l’équipe, en particulier la 
défense de l’EN. Un vrai 
chantier s’ouvre. Outre la 
défense, le milieu devrait 
être plus solide, 
notamment dans 
l’animation du jeu. 
Certains choix de 
l’entraîneur Belmadi n’ont 
pas été convaincants, à 
savoir la rentrée tardive de 
Hassam Aouar et Amine 
Amoura sur le terrain qui a 
permis de dynamiser  
l’attaque. Ce test met en 
lumière les correctifs qui 
restent à faire pour éviter 
une nouvelle déconvenue à 
la CAN et aux éliminatoires 
de la Coupe du monde.  
 

L
a sélection algérienne de 
football a été tenue en échec 
(1‐1) par son homologue 

égyptienne, en match amical 
de préparation, disputé lundi 
soir, au stade Hazaa‐Bin‐Zayed 
d'Al‐Aïn (Emirats arabes unis). 
Les Egyptiens, pourtant 
réduits à dix, avaient ouvert le 
score par Hamdi Fathi, d'une 
tête à bout portant à la 61e, 
après un coup franc magistra‐
lement botté du côté droit, et 
c'est également d'une tête 
rageuse dans le carré des six 
mètres que le fraîchement incor‐
poré Islam Slimani a arraché 
l'égalisation à la 90e+3. Pour‐
tant, les Verts étaient bien ren‐
trés dans ce match, en prenant 
l'initiative du jeu à leur compte 
pratiquement dès le coup d'en‐
voi. Mais paradoxalement, les 
occasions les plus franches 
étaient à l'actif des Egyptiens. 
La première d'entre elles était 
signée Mahmoud Hassan, d'un 
tir surpuissant à la 17e minute 
de jeu, et que le gardien algé‐
rien a détourné in extremis, 

alors que le ballon semblait 
prendre la direction de la 
lucarne. Trois minutes plus 
tard, suite à une belle action 
collective des pharaons, le fer 
de lance de Liverpool Moha‐
med Salah hérite d'une belle 
passe en retrait à l'entrée des 
dix‐huit mètres et sans se 
poser de questions, il décoche 
un maître‐tir du gauche, qui 
heurte la barre transversale. A 
la 27e, l'Egypte est réduite à 
dix, suite à l'expulsion du laté‐
ral gauche Mohamed Hani, 
pour jeu dangereux envers le 
défenseur algérien Ahmed 
Touba. Quoique cette infériori‐
té numérique n'ait affecté en 
rien le jeu des Pharaons, restés 
extrêmement dangereux sur le 
plan offensif, particulièrement 
en contre‐attaque. Ils ont 
d'ailleurs failli ouvrir la marque 
sur l'une d'entre elles (45e+1), 
lorsque Mustapha Mohamed 
avait réussi à tromper le por‐

tier Anthony Mandréa d'un tir 
bien placé. Heureusement 
Ramy Bensebaïni avait réussi à 
rattraper le coup, en sauvant 
sur sa ligne, d'un tacle glissé. 
C'était la dernière occasion qui 
méritait d'être signalée en pre‐
mière mi‐temps, qui s'était 
donc achevée sur un score 
vierge (0‐0). Après la pause, 
les Verts sont revenus avec de 
meilleures intentions, et sur‐
tout, en se montrant plus inci‐
sifs devant. Ils ont d'ailleurs 
réussi à inscrire un but dès la 
53e minute, d'une belle tête 
croisée au deuxième poteau, 
mais il a été refusé, car son 
auteur, Farès Chaïbi, était 
signalé en position de hors jeu. 
Les Algériens étaient plus volon‐
taires et plus dominateurs, grâce 
notamment à leur supériorité 
numérique, mais comme en 
première mi‐temps, l'efficacité 
et le réalisme étaient du côté des 
Egyptiens. Cela s'est d'ailleurs 

confirmé à l'heure de jeu, avec 
ce but de Hamdi Fathi, qui avait 
trompé Anthony Mandréa 
d'une tête à bout portant, après 
un coup franc indirect, parfai‐
tement exécuté du côté droit 
(1‐0). Un but contre le cours du 
jeu, qui a obligé le sélection‐
neur algérien Djamel Belmadi à 
opérer plusieurs changements, 
avec l'espoir de renverser la 
vapeur. Malheureusement pour 
lui, les gros efforts consentis ont 
tout juste suffi à arracher l'éga‐
lisation, par Islam Slimani, 
d'une tête à bout portant à la 
90e+3. Les sélections algérien‐
ne et égyptienne ont disputé ce 
match amical dans le cadre de 
leur préparation en prévision 
des deux premières journées 
des qualifications à la Coupe du 
monde 2026, prévues en 
novembre et la prochaine CAN 
en Côté d'Ivoire (13 janvier ‐11 
février 2024) . 

R.S.

ARTS MARTIAUX/JEUX 
MONDIAUX 2023 – KUNG 
FU WUSHU: 

BOUABID 
REPRÉSENTERA 
L'ALGÉRIE 
À LA 3E ÉDITION, 
EN ARABIE 
SAOUDITE 
 
El Hadi Bouabid, spécialisé en Kung 
Fu Wushu (Sanda) sera l'unique 
représentant algérien à la troisième 
édition des Jeux Mondiaux d'Arts 
Martiaux, prévue du 20 au 30 
octobre en Arabie saoudite, avec 
l'objectif de monter sur le podium 
dans sa catégorie des moins de 70 
kilos, a affirmé à l'APS l'entraîneur 
national Ismaïl Ben Kharchi. "Notre 
but est d'offrir une médaille à l'Al‐
gérie, dont la couleur reste à déter‐
miner et nous allons faire le maxi‐
mum pour relever ce défi", a‐t‐il 
promis. Un objectif qui, selon Ben 
Kharchi, semble "parfaitement dans 
les cordes de Bouabid", vice‐cham‐
pion du monde en 2019 et qui pos‐
sède actuellement un bon Ranking 
sur le plan international.  
La compétition s'annonce d'un 
niveau technique relativement 
élevé, surtout en présence des 
actuels meilleurs athlètes au 
monde, qui concourront dans quin‐
ze spécialités différentes, dont le 
Kung Fu Wushu, le Karaté Do, le 
Judo, l'Aïkido, le Kendo, la boxe chi‐
noise, le Jiu Jitsu et bien d'autres 
encore. Au total, 2 500 athlètes et 
leurs accompagnateurs, représen‐
tant 80 pays des quatre coins du 
monde participeront à ces Jeux, 
sous l'œil attentif de la Fédération 
internationale des Arts Martiaux. La 
précédente édition de ces Jeux 
Mondiaux des Arts Martiaux s'était 
déroulée en 2013 à Saint Peters‐
burg (Russie) avant de connaître un 
coup d'arrêt. La première édition 
s'était déroulée en 2010 à Pékin 
(Chine) et l'Algérie participe à cette 
troisième édition sur invitation de 
la Fédération internationale. APS 
 
VOLLEY-BALL/ COUPE 
D'ALGÉRIE DAMES 2022-
2023 
(DEMI-FINALE): 

L'ASW BÉJAÏA 
ET L'OS TICHY 
EN FINALE 

 
Les équipes de l'ASW Béjaia et de 
l'OS Tichy, ont validé leur billet 
pour la finale de la Coupe d'Algérie 
de volley‐Ball (dames), saison 
2022‐2023, à l'issue des demi‐
finales disputées samedi à la salle 
OMS de Mustapha Tchaker à Blida. 
Les Boujiotes ont pris le dessus sur 
le MC Alger sur le score de trois sets 
à 0 (25‐19, 29‐27, 25‐15), alors que 
l'OS Tichy qui jouera sa 1re finale, a 
battu le NR Chlef sur le même score 
(25‐18, 25‐16, 25‐15).. 
La finale de la Coupe d'Algérie de 
volley‐Ball dames, saison 2022‐
2023, aura lieu le samedi 21 
octobre à la salle OMS de Mustapha 
Tchaker à Blida (15h00).  
Le vainqueur succédera au MB 
Béjaia, vainqueur de la précédente 
édition (2021‐2022) aux dépens du 
RC Béjaia. APS

FOOT / CAN 2023  

Djamel Belmadi : «Ce sera  
difficile et compliqué» 

Le sélectionneur national Djamel Belma‐
di, malgré un tirage au sort relativement 
clément en phase finale de la prochaine 
Coupe d'Afrique des nations, prévue du 
13 janvier au 11 février 2024 en Côte 
d'Ivoire, a préféré rester sur ses gardes, 
estimant que "la tâche sera complexe et 
très difficile à gérer". "Il n'y a plus de 
petites équipes en Afrique. Le football a 
beaucoup évolué dans ce continent et 
par conséquent, nous nous attendons à 
ce que tous les matchs soient complexes 
et difficiles. A partir de là, nous devons 
bien nous préparer et prendre les choses 
au sérieux, pour espérer atteindre nos 
objectifs" a‐t‐il indiqué au site officiel de 
la CAF. Le tirage au sort de la CAN 2023, 
effectué jeudi dernier à Abidjan (Côte 
d'Ivoire) a placé l'Algérie dans le Groupe 
(D), en compagnie du Burkina Faso, la 
Mauritanie et l'Angola. Autre raison 

ayant incité Belmadi à être sceptique, le 
fait que "les tournois majeurs", comme la 
CAN, "réservent souvent quelques sur‐
prises" et qui parfois ne sont pas très 
bonnes. "C'est donc pour cela que nous 
ne devons rien prendre pour acquis et ne 
rien laisser au hasard". Pour appuyer ses 
dires, le coach national a cité l'exemple 
de la précédente édition de cette même 
Coupe d'Afrique des nations et pendant 
laquelle la sélection algérienne a été sor‐
tie dès le premier tour, alors qu'elle était 
tenante du titre. "Nous avons déjà joué 
contre le Burkina Faso. C'était pendant 
les éliminatoires de la précédente Coupe 
du monde et c'est donc en connaissance 
de cause que j'en parle. Le Burkina Faso 
possède une équipe à la fois forte et 
ambitieuse, et qui de surcroît s'est beau‐
coup améliorée. Elle sera donc difficile à 
manier", a ajouté Belmadi, qui s'est mon‐

tré tout aussi méfiant des autres équipes 
du Groupe (D), à savoir : la Mauritanie et 
l'Angola. "Dans une telle compétition, 
toutes les équipes cherchent à aller le 
plus loin possible, mais personne ne 
peut être sûr de ce qui va vraiment se 
passer, car la réalité du terrain déjoue 
souvent les pronostics. C'est déjà un défi 
pour les équipes qui ont des joueurs 
actifs en Europe et qui ne jouent pas sou‐
vent dans des conditions d'humidité éle‐
vée. Cependant, en ce qui nous concerne, 
nous ferons de notre mieux pour sur‐
monter ces difficultés et être à la hauteur 
de nos ambitions" a‐t‐il promis.Belmadi 
s'apprête à disputer sa troisième CAN 
consécutive à la tête des Verts, après 
celles de 2019 et 2022 et il compte 
"mettre à profit cette expérience" pour 
réussir un bon parcours an Côte d'Ivoire.  

APS
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Abassi, également président de l’Asso‐
ciation pour la promotion du tourisme et 
de l’animation culturelle de la wilaya de 
Guelma, initiatrice de cet événement 
annuel, a indiqué que la 10e édition du 
Forum, organisée sous le slogan "La ren‐
contre", verra la participation, aux côtés 
d’universitaires et d’académiciens algé‐
riens, de spécialistes étrangers venus 
d’universités d’Italie, de France, de Tuni‐
sie et du Sénégal. La même source a sou‐
ligné que ce Forum international, organi‐
sé en partenariat avec la Coordination 
internationale des recherches et études 
brachylogiques (CIREB‐Paris), coïncide 
avec le 34e anniversaire de la mort de 
Kateb Yacine, le 28 octobre 1989. Outre 
les conférences programmées autour du 
thème de l’édition, l’événement donnera 
lieu à des représentations théâtrales 
adaptées d’œuvres de Kateb Yacine, à un 
tournoi de football des moins de 16 ans, 
ainsi qu’à une vente‐dédicace du dernier 
dictionnaire international sur la brachy‐
logie, a‐t‐on également fait savoir. Pour 
rappel, l’écrivain Kateb Yacine, né le 6 
août 1929 dans l'actuelle commune de 
Zigoud‐Youcef  à Constantine, a écrit des 
romans, des pièces de théâtre, des poé‐
sies et des essais. Egalement journaliste, 
il jouissait d’une notoriété arabe et inter‐
nationale grâce, surtout, à son œuvre la 
plus marquante, Nedjma, traduite en 
plusieurs langues. Kateb Yacine a fré‐
quenté l’école coranique de la mosquée 
de Constantine avant de rejoindre l’école 
française à Sétif, plus précisément au col‐
lège Eugène‐Abertini (devenu lycée 
Mohamed‐Kerouani) où il poursuivit ses 
études jusqu’au 8 mai 1945, point de 
départ d’horribles massacres qui firent 
45.000 victimes parmi les populations 
algériennes désarmées. Agé, alors, d’à 
peine 16 ans, Kateb Yacine fut arrêté 
sans ménagement et emprisonné. Cela 
lui fera dire, plus tard : "je suis né quand 
j’avais seize ans, le 8 mai 1945". Il émigre 
en France en 1947, à Paris plus exacte‐
ment, où il s’installe. Il fait la rencontre 
d’un groupe de militants algériens avec 
lesquels il participe à l’activation des 

cercles intellectuels et littéraires. En 
1970, il décide de rentrer en Algérie 
pour s’installer dans la ville de Sidi Bel‐
Abbès. 
 
ROMANS, POÉSIE, ET AUTRES 
PUBLICATIONS 

Soliloques, poèmes, Bône, Ancienne 
imprimerie Thomas, 1946. Réédition 
(avec une introduction de Yacine Kateb), 
Alger, Bouchène, 1991, 64 p. [archive] 
Abdelkader et l'indépendance algérien‐
ne, Alger, En Nahda, 1948, 47 p. 
Nedjma, roman, Paris, Éditions du Seuil, 

1956, 256 p. Le Cercle des représailles, 
théâtre, Paris, Éditions du Seuil, 1959, 
169p [contient Le Cadavre encerclé, La 
Poudre d'intelligence, Les Ancêtres 
redoublent de férocité, Le Vautour, intro‐
duction d'Edouard Glissant : Le Chant 
profond de Kateb Yacine]. 
Le Polygone étoilé, roman, Paris, Édi‐
tions du Seuil, 1966, 182 p. 
Les Ancêtres redoublent de férocité, 
[avec la fin modifiée], Paris, collection 
TNP, 1967. 
L'Homme aux sandales de caoutchouc 
[hommages au Vietnam et à Ho Chi 
Minh], théâtre, Paris, Éditions du Seuil, 
1970, 288 p. 
Mohamed, prends ta valise (1971) 
L'Œuvre en fragments, Inédits littéraires 
et textes retrouvés, rassemblés et pré‐
sentés par Jacqueline Arnaud, Paris, 
Sindbad 1986, 448p (ISBN 
2727401299). 
Le Poète comme un boxeur, entretiens 
1958‐1989, Paris, Éditions du Seuil, 
1994. 
Boucherie de l'espérance, œuvres théâ‐
trales, [quatre pièces, contient notam‐
ment Mohammed prends ta valise, Bou‐
cherie de l'espérance, La Guerre de deux 
mille ans", et Le Bourgeois sans culotte, 
œuvres écrites entre 1972 et 1988], 
Paris, Éditions du Seuil, 1999, 570 p. 
Textes réunis et traduits par Zebeïda 
Chergui. 
Minuit passée de douze heures, écrits 
journalistiques 1947‐1989, textes réunis 
par Amazigh Kateb, Paris, Éditions du 
Seuil, 1999, 360 p. 
Kateb Yacine, un théâtre et trois langues, 
Catalogue de l'exposition littéraire du 
même nom, Éditions du Seuil, 2003, 75 p. 
Parce que c'est une femme, textes réunis 
par Zebeïda Chergui, théâtre, [contient 
un entretien de Yacine Kateb avec El 
Hanar Benali, 1972, La Kahina ou Dihya; 
Saout Ennissa, 1972 ; La Voix des 
femmes et Louise Michel et la Nouvelle 
Calédonie], Paris, Éditions des Femmes ‐ 
Antoinette Fouque, 2004, 174 p. 

I.Med/Agence

CULTURE

REDÉPLOIEMENT 
À ALGER DU THÉÂTRE 

NATIONAL 
DE LA RÉPUBLIQUE 
ARABE SAHRAOUIE 

DÉMOCRATIQUE 

Le spectacle 
"El khatwa 
el akhira" 

à l’honneur  

Le spectacle, "El khatwa el akhira" (le 
dernier pas), projet d'une pièce de 
théâtre, jusqu'alors en préparation, 
annonciateur du redéploiement du 
Théâtre national de la République Arabe 
Sahraouie Démocratique (RASD), a été 
annoncé, lundi, à Alger, fin prêt pour la 
diffusion après son montage en ateliers 
de formation organisés et encadrés en 
Algérie. 
Donnant suite à la signature, en mars 

2023 à Boujedour (camps de réfugiés 

sahraouis), de l'accord‐cadre entre le 
ministère de la Culture et des Arts et le 
ministère sahraoui de la Culture, por‐
tant sur le renforcement de la coopéra‐
tion culturelle entre les deux pays et la 
création du Théâtre national de la RASD, 
des Masters Class ont été organisées par 
le Théâtre national Mahieddine‐Bach‐
tarzi (TNA), en collaboration avec le 
Théâtre régional de Sidi Bel‐Abbès et 
l'Institut supérieur des métiers des Arts 

du spectacle et de l'Audiovisuel 
(ISMAS), au profit d'une trentaine d'étu‐
diants de la RASD dans les différents 
ateliers intervenant dans le montage 
d'un spectacle théâtral. 
Evénement marquant, le redéploiement 
à Alger du Théâtre national de la RASD, 
la générale de la pièce "El khatwa el 
akhira", tragédie qui traite de la résis‐
tance dans la douleur du peuple sah‐
raoui et sa lutte armée pour son Indé‐

pendance contre l'occupation maro‐
caine, est prévue le samedi 21 octobre 
au TNA. A ce sujet, la directrice du 
Théâtre national de la RASD, Mouna 
Mohamed Salem, a déclaré que le 
Théâtre national de la RASD, ouvert sur 
d'autres disciplines artistiques, "s'inspi‐
re de la troupe historique du Front de 
Libération Nationale", qualifiant cet 
événement de "fait majeur dans le pay‐
sage culturel sahraoui" qui contribuera 
à faire entendre la voix de la RASD et sa 
volonté inébranlable à aller vers son 
Indépendance". Mis en scène par Aissa 
Jekati, également enseignant à l'ISMAS, 
sur un texte d'Idris Guergoua, l'atelier‐
spectacle "El khatwa el akhira" a égale‐
ment été confié aux bons soins d'artistes 
professionnels diplômés du 4e Art, 
Abdelkader Djeriou, Mourad Bouchehir, 
Riadh Berroual et Mohamed Zami, 
notamment pour la direction artistique, 
la scénographie, la chorégraphie et la 
bande son et musique, respectivement. 
Les 28 étudiants sahraouis, dont cer‐
tains connaîtront leur première scène, 
ont été encadrés durant deux mois, 
entre formation dans les différents ate‐
liers et répétitions pour le montage du 
spectacle. 

I.M.

COLLOQUE INTERNATIONAL SUR L'ÉCRIVAIN 
ITALIEN À ALGER 

Italo Calvino revisité  
Les travaux d'un colloque international 
sur l'écrivain italien Italo Calvino 
(1923‐1985) ont débuté, lundi à Alger, 
à l'occasion du centenaire de sa nais‐
sance, et ce, avec la participation d'uni‐
versitaires et de chercheurs algériens 
et italiens. Les travaux de ce colloque, 
organisé par le Centre culturel italien 
d'Alger, en collaboration avec le minis‐
tère de l'Enseignement supérieur et de 
la Recherche scientifique, ont été mar‐
qués par différentes interventions 
retraçant la vie et le parcours littéraire 
d'Italo Calvino, l'un des illustres écri‐
vains italiens du XXe siècle. Dans leurs 
interventions, les participants ont 
notamment évoqué le contexte social et 
politique dans lequel a vécu l'écrivain, 
ses voyages hors d'Italie et ses œuvres 
majeures dans le domaine de la nouvel‐
le et du roman, qui ont été traduites 
dans plusieurs langues, et qui lui ont 
valu de s'imposer comme l'un des écri‐
vains italiens les plus influents en Ita‐

lie. Ce colloque réunit des universi‐
taires de l'Université d'Alger 2 (hôte de 
l'événement), de l'Université de Blida 2 
et de l'Université Bordj Badji Mokhtar 
d'Annaba, ainsi que des académiciens 
et des critiques d'Italie, en présence de 
nombreux étudiants et enseignants des 
départements de langue italienne. L'Ita‐
lie célèbre cette année le centenaire de 
la naissance d'Italo Calvino, à travers 
l'organisation de nombreux colloques 
et expositions en Italie et à l'étranger, 
retraçant les étapes phares de sa vie et 
mettant en avant ses œuvres, plus de 
300 entre articles, romans, récits et 
contes, mais aussi des films inspirés de 
ses livres les plus vendus. Parmi les 
œuvres de l'écrivain italien figurent "Le 
sentier des nids d'araignées" (1947), 
"Le corbeau vient le dernier" (1949), 
"Les villes invisibles" (1972), "Si par 
une nuit d'hiver un voyageur" (1979), 
et "Contes italiens" (1956). 

I.M./Agence 

La dixième édition du Forum international sur la vie et l'œuvre de Kateb Yacine se tiendra du 27 au 30 octobre au 
Centre culturel islamique Boulouh-Moubarek de Guelma, selon le président du comité d’organisation de cette 

manifestation, Ali Abassi.

10E FORUM INTERNATIONAL, LE 27 OCTOBRE, SUR L’AUTEUR DE «NEDJMA » 

SI KATEB YACINE M’ÉTAIT CONTÉ…
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A
u cours des dernières décen‐
nies, l’utilisation des cartes 
de crédit est devenue omni‐

présente dans la vie quotidienne 
des Américains. Les consomma‐
teurs ont souvent recours aux 
cartes de crédit pour financer 
leurs achats, couvrir des dépenses 
imprévues ou simplement mainte‐
nir leur niveau de vie. Cependant, 
cette commodité a un coût élevé. 
La dette des cartes de crédit a aug‐
menté de manière significative, 
alimentée par des taux d’intérêt 
élevés et une facilité d’accès au 
crédit. Cette dette non sécurisée 
est particulièrement vulnérable 
aux fluctuations économiques et 
aux crises financières.  
La dette des cartes de crédit pose 
plusieurs défis majeurs. Tout 
d’abord, elle peut entraîner des 
difficultés financières graves pour 
les ménages. Les paiements men‐
suels élevés associés à la dette des 
cartes de crédit peuvent rendre 
difficile la gestion des dépenses 
courantes, ce qui peut entraîner 
un cycle de dettes persistant, où 
les ménages s’endettent sans cesse 
pour rembourser les précédents 
crédits. De plus, le fardeau de la 
dette peut affecter la côte de crédit 
des consommateurs, ce qui peut 
rendre plus difficile l’obtention de 

prêts hypothécaires, de prêts 
automobiles ou même l’accès à un 
logement locatif. En outre, la dette 
des cartes de crédit peut égale‐
ment avoir des répercussions sur 
l’économie dans son ensemble. 
Lorsque de nombreux ménages 
accumulent une dette importante, 
cela peut affecter la demande de 
biens et de services, car les 
consommateurs sont moins 
enclins à dépenser. En période de 
récession économique, la dette des 
cartes de crédit peut aggraver les 
problèmes financiers des ménages 
et entraîner une augmentation des 
défauts de paiement, ce qui peut 
affecter la stabilité financière des 
institutions prêteuses. Pour atté‐
nuer les risques liés à la dette des 
cartes de crédit, il est essentiel 
pour les consommateurs de gérer 
leurs finances de manière respon‐
sable. Cela comprend la création 
d’un budget, la réduction des 
dépenses non essentielles et le 
remboursement rapide des soldes 
de carte de crédit, sans en souscri‐

re d’autres en suite. De plus, les 
autorités de réglementation finan‐
cière surveillent de près l’indus‐
trie des cartes de crédit et impo‐
sent des règles visant à protéger 
les consommateurs, telles que la 
limitation des taux d’intérêt exces‐
sifs et la transparence accrue dans 
les pratiques de tarification en cas 
de non remboursement.  
Ainsi, la dette des cartes de crédit 
aux États‐Unis est un enjeu finan‐
cier majeur qui a des répercus‐
sions sur la stabilité économique 
des ménages et du pays. Il est cru‐
cial que les consommateurs fas‐
sent preuve de prudence dans leur 
utilisation des cartes de crédit et 
cherchent des solutions pour rem‐
bourser leur dette de manière res‐
ponsable. De plus, il est important 
que les autorités de réglementa‐
tion continuent de surveiller de 
près cette industrie et mettent en 
place des mesures pour protéger 
les consommateurs contre les pra‐
tiques abusives.  

 In Planète Grandes Ecoles  

SITUÉITUÉ AU NORDRD DEDE LA TANZAZANIENIE  
Serenengeti, , meillemeilleurur paparc 
animalieanimalier d'd'AfAfriqique 2022023                          

L'édition 2023 du 
''meilleur parc anima‑
lier'' du continent vient 
de livrer son verdict. Et 
c'est un habitué du prix 
qui a été sacré une nou‑
velle fois. 
Et au final, c’est presque 
toujours le parc national 
de Serengeti qui gagne. 
Situé au Nord de la Tanza‑
nie, à 255 kilomètres 
d’Arusha, Serengeti a 
remporté le prix du 
meilleur parc d’Afrique 
2023. C’est la sa cinquiè‑
me victoire depuis la 
création de la récompen‑
se en 2019. Le parc de 
Serengeti qui s’étend sur 
15 000 km2 abrite plus 
de 4 millions d’animaux. 

Dont les espèces des big 
five : Lion, éléphant, rhi‑
nocéros, léopards et 
buffle. Il doit notamment 
sa réputation par la ‘’ 
migration annuelle de sa 
faune. Entre janvier et 
juillet de chaque année 
en effet, des animaux se 
déplacent entre la Tanza‑
nie et le Kenya en quête 
de pâturages et des 
points d’eau. Créé en 
1951, le parc de Serenge‑
ti. Sa création avait pro‑
voqué le déplacement des 
populations maasaï‑ vers 
les terres de Ngorongor‑
ro. Il est inscrit au patri‑
moine mondial de l’Hu‑
manité par l’UNESCO.  

In Africanews  
 

SANTÉNTÉ 

UnUne étudede japonaiaponaise                            
révèleèle dedes retards dede 

dédéveloppemeneloppement chchez leles 
bébébébés à cacause dedes écécranans                             

C'est souvent plus facile 
de laisser un enfant 
devant un dessin animé 
ou sur un jeu sur notre 
smartphone, le temps de 
préparer à manger. Mais 
les conséquences pour 
leur santé peuvent être 
désastreuses. 
Une nouvelle étude japo‑
naise révèle les retards 
de développement causés 
par ces écrans après 
observation de 7.000 
bébés de moins d'un an.   
Premier constat dans 
cette étude, beaucoup 
trop de bébés sont surex‑
posés à la télévision, aux 
tablettes ou même aux 
jeux vidéo. Pour un tiers 
d'entre eux, c'est 1 à 2 
heures par jour et cela va 
même plus loin. Pour 20 
% d'entre eux, cela peut 
aller jusqu'à quatre 
heures. Mais le plus 
inquiétant, c'est que ces 
chercheurs montrent 
qu'il y a une association 
entre ces durées exces‑
sives d'exposition et des 
retards de développe‑
ment chez ces mêmes 

enfants à l'âge de deux 
ans. Une preuve de plus, 
s'il en fallait, que les 
écrans perturbent le cer‑
veau des plus jeunes.  
"La passivité du nourris‑
son devant l'écran 
empêche toute interac‑
tion. L'enfant va avoir un 
éboulement d'images qui 
va redescendre de son 
cerveau qui ne sera pas 
analysé, qui ne serviront 
pas et qui vont peut‑être 
le bloquer dans cette pro‑
gression des grands 
apprentissages : le langa‑
ge, la sociabilisation, 
l'échange du regard, le 
toucher", explique le doc‑
teur Arnaud Pfersdorff, 
pédiatre à Strasbourg.  Si 
le zéro écran avant trois 
ans doit rester la règle, ce 
pédiatre concède que l'on 
peut évidemment mon‑
trer quelques photos sur 
un smartphone à un bébé 
ou même un petit dessin 
animé. Mais 5 à 10 
minutes maximum et tou‑
jours en interactivité 
avec un adulte. 

In Agences 

 
KIOSQUE INTERNATIONAL

ÉTATS-UNIS 

LA DETTE DES CARTES 
DE CRÉDIT ATTEINT 

1 000 MILLIARDS 
DE DOLLARS  

La dette des cartes de 
crédit aux États-Unis a 
atteint un niveau record, 
dépassant les 1 000 
milliards de dollars. 
Cette dette colossale 
pose des défis 
économiques et 
financiers majeurs pour 
les ménages américains, 
les institutions 
financières et 
l’économie nationale 
dans son ensemble. 

AVEC SON PATRIMOINE CULTUREL UNIQUE  

La Malaisie vise 16,1 million de visiteurs internationaux    
La Malaisie est un pays d’Asie du Sud‐Est 
qui a fortement gagné en popularité ces 
dernières années. Cette destination tou‐
ristique croissante, consciente des 
enjeux environnementaux actuels, nous 
présente les chiffres de l’année et ses 
ambitions pour les mois et les années à 
venir. Depuis la réouverture des fron‐
tières l'an dernier, à la suite de la pandé‐
mie de covid‐2019, le flux de touristes a 
augmenté. Entre janvier et mai 2023, 7,5 
millions de touristes internationaux ont 
visité la Malaisie. L’objectif est d’at‐
teindre les 10 millions de visites qu’a 
connu le pays avant la pandémie.  Si le 
marché asiatique domine le tourisme en 

Malaisie, le marché européen représente 
un véritable enjeu de croissance. En ce 
qui concerne le développement de la 
destination, des marques hôtelières de 
renom comme le Park Hyatt Kuala Lum‐
pur situé à Merdeka 118, le Waldorf 
Astoria, et le Conrad envisagent de s'éta‐
blir à Kuala Lumpur. De plus, le Hilton 
Burau Bay devrait ouvrir ses portes à 
Langkawi et le complexe Intercontinen‐
tal à Penang entre 2024 et 2025. La stra‐
tégie touristique de la Malaisie met l'ac‐
cent sur l'écotourisme comme secteur 
clé de développement. Pour 2023, Tou‐
rism Malaysia espère attirer 16,1 mil‐
lions de visiteurs internationaux, géné‐

rant des revenus estimés à 49,3 milliards 
de MYR, soit environ 10 milliards d'eu‐
ros. "Notre objectif est de présenter la 
Malaisie comme la destination ultime de 
l'écotourisme mondial et le lieu d'éco‐
tourisme le plus reconnaissable et incon‐
tournable au monde. Les merveilles 
naturelles à couper le souffle de la Malai‐
sie, son patrimoine durable et ses tradi‐
tions promettent aux voyageurs un voya‐
ge extraordinaire au cœur de notre beau 
pays", a déclaré Dato’ Dr Ammar Abd 
Ghapar, Directeur Général de Tourism 
Malaysia. La Malaisie possède quatre 
sites inscrits au patrimoine mondial de 
l'UNESCO, y compris le remarquable 

Kinabalu Park et le parc national de 
Gunung Mulu, témoins de la richesse de 
la biodiversité intacte. Tant l'île de Lang‐
kawi que le parc de Kinabalu sont distin‐
gués en tant que géoparcs mondiaux par 
l'UNESCO. Les cités historiques de Geor‐
getown et de Malacca racontent l'histoi‐
re fascinante de la diversité culturelle et 
patrimoniale malaisienne.  
 L'UNESCO honore également le vaste 
héritage culturel immatériel de la Malai‐
sie, incluant le Mak Yong, le Dondang 
Sayang, le Silat, le Pantun et le Songket, 
tous salués comme des joyaux du patri‐
moine culturel immatériel mondial.  

In Destimag  

CTUALITÉ



L’EXPRESS  664 - MERCREDI 18 OCTOBRE 2023 
15

LES MOTOTS FLÉCHÉS

M
O

T
S
 M

Ê
L
É
S

Mots Croisés

SIDOKU

DETENTE

 



LA FRANCE, LE JAPON, LE ROYAUME-UNI ET LES ÉTATS-UNIS S’Y SONT OPPOSÉS 

LE CONSEIL DE SÉCURITÉ REJETTE UN PROJET DE 
RÉSOLUTION RUSSE SUR GHAZA 
Le Conseil de sécurité de l'ONU 
a rejeté lundi soir, lors d'un 
vote, un projet de résolution 
proposé par la Russie qui aurait 
appelé à un cessez le feu 
humanitaire dans la bande de 
Ghaza, ravagée par près de dix 
jours de combats entre Israël et 
les militants palestiniens du 
Hamas.  
Ce projet de résolution a reçu 

cinq voix pour (Chine, Gabon, 
Mozambique, Russie et Émirats 
arabes unis) et quatre contre 
(France, Japon, Royaume Uni et 
États Unis), avec six absten
tions (Albanie, Brésil, Équateur, 
Ghana, Malte et Suisse).  
Pour que le Conseil puisse 
adopter une résolution, la pro
position doit recueillir au 
moins neuf voix pour, sans 

qu'aucun de ses cinq membres 
permanents (Chine, Etats Unis, 
France, Royaume Uni et Rus
sie) n'y oppose son veto.  
Le projet de texte appelait à un 
cessez le feu humanitaire, à la 
libération de tous les otages, à 
l'accès à l'aide et à l'évacuation 
en toute sécurité des civils. Le 
texte condamnait la violence 
contre les civils (...).

QUOTIDIEN NATIONAL D’INFORMATION//MERCREDI 18 OCTOBRE 2023 // N°664 //PRIX 20 DA

@LEXPRESSDZ TÉLÉ / FAX : 023-70-99-92WWW.LEXPRESSQUOTIDIEN.DZ 

ALGÉRIE-SUÈDE 

Le renforcement de la coopération 
économique en discussion 

A l’occasion, les 
deux parties ont 
mis en avant la 
nécessité urgente 
de recourir à la 
légitimité 
internationale et 
aux règles du 
droit 
international pour 
faire face aux 
situations de 
crise aux niveaux 
régional et 
international, 
notamment la 
question 
palestinienne, la 
crise en Ukraine, 
la question du 
Sahara 
occidental… 

Le ministre des 
Affaires étrangères, 
Ahmed Attaf, a reçu, 
hier, son homologue 
du Royaume de Suède, 
M. Tobias Billström, 
avant le début de la 
réunion ministérielle 
des pays d’Afrique et 

d’Europe du Nord 
qu’abrite depuis hier  
l’Algérie. Le ministère 
a précisé, dans un com
muniqué rendu public,  
qu’au niveau bilatéral, 
« les deux ministres 
ont abordé un certain 
nombre de dossiers 
économiques, ainsi que 
les moyens de renfor
cer les relations de 
consultation politique 
et d’intensifier les 
échanges de visites 
bilatérales au plus haut 
niveau ». Il est égale
ment  souligné  dans  le 
communiqué que les 

discussions ont porté à 
la fois sur les relations 
de coopération entre 
les deux pays aux 
niveaux bilatéral et 
multilatéral, « en tant 
que partenaires atta
chés aux valeurs et 
principes consacrés 
dans la Charte des 
Nations Unies ». A l’oc
casion, les deux parties 
ont mis en avant la 
nécessité urgente de 
recourir à la légitimité 
internationale et aux 
règles du droit interna
tional pour faire face 
aux situations de crise 

aux niveaux régional et 
international, notam
ment la question pales
tinienne, la crise en 
Ukraine, la question du 
Sahara occidental, ainsi 
que d’autres crises et 
tensions qui menacent 
la paix et la sécurité et 
entravent les efforts de 
développement. Cela 
témoigne de la volonté 
commune des deux 
pays d’élargir et de ren
forcer leur coopération 
et de contribuer à la 
paix et à la sécurité 
internationales. Par 
ailleurs, les deux pays 
continuent de soutenir 
et d’encourager les 
échanges et les contacts 
entre les opérateurs 
économiques pour pro
mouvoir les investisse
ments directs ou 
mixtes, notamment 
dans la production de 
biotechnologie en Algé
rie avec une orienta
tion vers l’exportation 
en direction des mar
chés régionaux et 
continentaux. Y.S.
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STYLOS À INSULINE  

COUVERTURE DES BESOINS 
ALGÉRIENS DÈS L’ANNÉE 
PROCHAINE 
Le directrice générale de 
l’usine d’assemblage de 
stylos à insuline basée à 
Boufarik (Blida), Malika 
Derghal, a donné des 
détails sur les capacités 
de production de cette 
unité. Elle affirme que les 
besoins algériens en la 
matière seront couverts 
dès l’année prochaine. 
Selon les chiffres, l’usine 
de Boufarik peut produi
re annuellement plus de 
55 millions de stylos à 
insuline. De quoi couvrir 
99% des besoins natio

naux et « s’orienter vers 
l’export, notamment vers 
les pays africains et euro
péens ». La directrice 
générale s’est voulue for
melle : depuis l’entrée en 
production de l’usine de 
Boufarik, l’Algérie n’im
porte plus de stylos à 
insuline. Pour rappel, 
l’unité d’assemblage de 
stylos à insuline de Novo 
Nordisk, implantée à 
Boufarik, est entrée en 
production au mois de 
janvier 2023. 

Agence presse service

GUERRE CONTRE GHAZA 

ONZE JOURNALISTES PALESTINIENS TUÉS 
Le Syndicat des journalistes palesti
niens a fait part d’une situation désas
treuse, révélant que pas moins de 11 
journalistes ont été tués depuis le 
début de l’agression menée par l’ar
mée de l’occupant sioniste dans la 
bande de Ghaza, qui a débuté le 7 
octobre dernier. Cette information a 
été relayée par l’agence de presse 
palestinienne Wafa et met en lumière 
le grave tribut payé par les profession
nels des médias palestiniens dans le 
contexte de la guerre sur la bande de 
Ghaza. Le Comité des libertés a égale
ment publié un rapport préoccupant, 
issu du Syndicat des journalistes, 
détaillant les impacts dévastateurs de 
cette agression sur le secteur média
tique. Outre les pertes en vies 
humaines, plus de 20 journalistes ont 
été blessés, témoignant du climat dan
gereux dans lequel ils exercent leur 
profession. De plus, près de 20 mai
sons appartenant à des journalistes 
ont été prises pour cibles et bombar
dées, engendrant des destructions, 
parfois totales, et créant un climat de 
peur et d’insécurité dans la commu

nauté journalistique palestinienne. De 
plus, le Syndicat des journalistes a 
déclaré qu’environ 50 sièges et 
centres d’institutions médiatiques ont 
été bombardés par l’occupant sioniste, 
notamment de la télévision Palestine, 
de l’agence de presse Ma’an, de l’agen
ce Sawa et de l’agence Shihab. La 
même source a souligné que l’inter
ruption continue de l’électricité et 
d’Internet dans la bande de Ghaza 
limitait la capacité des journalistes à 
poursuivre leur couverture de l’agres
sion sioniste dans l’enclave palesti
nienne. Dans son rapport, le Syndicat a 
noté que de nombreuses équipes de 
journalistes ont été battues, arrêtées, 
détenues, ou empêchées de couvrir les 
évènements. En outre, 22 cas de 
détention et d’interdiction de travail 
d’équipes, 10 agressions et 7 cas de 
saisie et de destruction de matériel de 
journalistes, en plus du brouillage des 
émissions de la chaîne Al Aqsa et la 
suppression de la page Facebook du 
journal Chabkat Qods Al Ikhbariya. Le 
bilan des agressions menées depuis le 
7 octobre par les forces de l’occupa

tion sioniste dans la bande de Ghaza et 
en Cisjordanie occupée s’est élevé 
lundi à 2 808 martyrs et 10 950 bles
sés parmi les Palestiniens, a annoncé 
le ministère palestinien de la Santé. 

R.N.

SEMI-MARATHON INTERNATIONAL          
DE BÉJAÏA 

DES COUREURS ISSUS DE          
19 PAYS ÉTRANGERS                
Y PRENDRONT PART 

Plus de 5 000 participants issus de 19 pays étrangers 
et 48 wilayas du pays devraient prendre part à la dix
septième édition du semi marathon international de 

Béjaïa qui aura lieu le vendredi 20 octobre 2023. 
Selon Ouassila Saheb, chargée de communication d’Al
gérie Telecom de la wilaya de Béjaïa, 5 115 personnes 

ont confirmé  leur participation dont 3 268 pour les 
21 km et 1 347 pour les 7 km, avec un nombre impor
tant pour la participation féminine avec 446, dont 274 

pour 21 km et 172 pour l’épreuve de 7 km, et 500 
enfants sont inscrits à ce marathon, ajoute notre sour

ce. Plus de 100 médecins,  secouristes et 18 ambu
lances sont réquisitionnés à cette occasion et des 

tables de ravitaillement seront installées suivant l’iti
néraire à chaque 2 km. ‘’ Tous les moyens humains et 
matériels sont réquisitionnés pour la réussite de ce 

marathon ‘’ nous dit Ouassila Saheb, en ajoutant :       
‘’ En tant que sponsor principal, Algérie Télécom 

appose fièrement son nom à cet événement, désor
mais baptisé le ’’ Semi marathon International de la 

Ville de Béjaïa Algérie Télécom ‘’. Par ailleurs, un 
écran géant sera installé au niveau de l’esplanade de 

l’OPOW afin de suivre en direct l’intégralité de la 
course. 

                                                                          I.Mehdaoui   

BELMAHDI REÇOIT LE RECTEUR  
DE LA GRANDE MOSQUÉE DE PARIS 

Le ministre des Affaires religieuses M. Youcef Belmahdi, a reçu hier à Alger le Recteur de la 
Grande Mosquée de Paris, Chems eddine Mohamed Hafiz. M. Mohamed Ouanoughi, directeur 

général da la Grande Mosquée de Paris était également présent lors de cette rencontre, indique 
un communiqué du ministère. 

                                                                                                                                                                  R.N. 
 

PROCÈS EN APPEL DE L’AFFAIRE DJAMEL BENSMAIL 

 DES PEINES ALLANT DE 10 ANS DE PRISON À LA PEINE 
CAPITALE REQUISES 

 Le Procureur général près le tribunal criminel d’appel à Alger a requis, hier, des peines allant 
de 10 ans de prison ferme à la peine capitale à l’encontre des accusés dans l’affaire du meurtre 

de Djamel Bensmail en août 2021, à Larbaâ Nath Irathen, dans la wilaya de Tizi Ouzou. Le tribu
nal criminel de première instance de Dar El Beïda avait prononcé, le 24 novembre 2022, des 

peines à l’encontre de 94 accusés dans la même affaire. Le tribunal avait condamné 49 accusés à 
la peine capitale, 28 accusés à des peines allant de deux (02) à dix (10) ans de prison ferme, et 

en avait acquitté 17 autres.                                                                                                                   Y.B.


